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S
i vous faites partie des protecteurs de la bio-
diversité, restez, vous serez bien à Besançon.
Ce n’est pas uniquement mon amour pour 
la Ville qui parle mais bel et bien, la récente 
nomination de Besançon comme Capitale 
Française de la Biodiversité ! 

Désignée par un jury en octobre dernier, notre, votre Ville, 
a remporté ce concours organisé par l’Agence Française 
de la Biodiversité, sous l’autorité du Ministère de la Tran-
sition énergétique. Devant Nantes, Paris, Strasbourg ou 
encore Lyon, c’est Besançon qui a été sélectionnée pour 
ses politiques innovantes et audacieuses ! 
Cette récompense nationale, reconnue au niveau européen 
et international, montre la qualité des actions menées par 
notre Ville en faveur de la préservation de la biodiversité.
Fort de notre expertise, Besançon a également été la seule 
ville française à obtenir le label Citergie Gold en 2012, re-
nouvelé en 2016 : la plus haute distinction européenne qui 
valorise les politiques de développement durable.
En effet, la majorité municipale a décidé d’intégrer la tran-
sition énergétique dans chacune de nos actions.
Devenir Capitale Française de la Biodiversité est une 
grande fierté pour les acteurs, associations, partenaires 
car c’est l’expression concrète qu’à Besançon nous dis-
posons d’un écosystème solide. Préserver la biodiversité, 
c’est aussi œuvrer pour l’amélioration de la qualité de vie 
des Bisontines et des Bisontins car au-delà de l’attention 
portée au patrimoine culturel, c’est bien notre patrimoine 
naturel que nous cultivons.

Félicitations à tous, 
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▶ Engouement populaire : vendredi 16 novembre, c’est le président de la République, Emmanuel Macron, accompagné 
du maire, du préfet et d’élu-e-s locaux, qui fut le premier à franchir les portes du Musée des beaux-arts et d’archéologie. 
Et tout le week-end, ce sont plus de 11 000 personnes qui ont redécouvert un musée transformé, après 4 ans de travaux.
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Nouveautés
2019
Sur les différents sites, les 13 000 visiteurs attendus 
pourront assister à des conférences de présentation 
des métiers, de leurs débouchés et des formations 
qui y mènent. Cette année encore toutes sortes 
d’animations sont prévues, de la démonstration 
sportive au happening musical ou théâtral. Enfin, 
sur le campus de la Bouloie, la Ville de Besançon 
garera un camion spécial d’animations.
Toutes les informations sur jpo.univ-fcomte.fr
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NOUVEAU COMMERCE

L’ Air de rien
Dans cette boutique de meubles et décoration, on trouve partout 
de ces objets ou meubles, à tous les prix, vintage, recyclés, indus-
triels, rustiques ou raffinés pour le salon, la cuisine, la salle de 
bain… Idées cadeaux pour Noël et pour le quotidien, modèles origi-
naux voire uniques, conseils en fonction de la sensibilité du client, 
aide à l’aménagement d’espaces professionnels, livraison possible : 
chez Pascal Arnoud et Valérie Vuillemenot, on se sent, l’air de rien, 
comme à la maison.
L’Air de rien –  8 rue des Granges. Ouvert lundi de 14 h à 19 h et du mardi au samedi 

de 9 h 30 à 12 h et de 14 h à 19 h

L’Université de Franche-Comté ouvre grand ses portes 
le samedi 9 février à Besançon entre 9 h et 17  h. 
Au programme, visite des différentes composantes 
de l’Université et des cinq sites bisontins, découverte 
des logements et restaurants universitaires ainsi que 
des amphis, des bibliothèques, laboratoires et autres 
enceintes sportives, mais aussi conseils en orientation, 
infos en tous genres sur les formations proposées, 
qu’elles soient initiales, continues ou en alternance. 
Autant dire que quand on veut bien préparer son 
entrée dans les études supérieures, cette journée-là 
est incontournable, pour les lycéens et leurs parents. 
Le vrai plus de cette journée portes ouvertes (JPO), 
c’est également l’opportunité de rencontrer l’ensemble 
de la communauté universitaire, d’échanger avec les 
équipes enseignantes, les autres étudiants, les tuteurs 
ou encore les associations dédiées. Le tout, bien sûr, 
dans une ambiance chaleureuse et décontractée.

9 FÉV. L’UNIVERSITÉ À L’HEURE DES
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T E T R A K T Y S
La nuit de la musique de chambre 
proposée par l’ensemble Tetraktys 
pour fêter ses 30 ans promet de 
belles heures du grand répertoire 
classique, romantique mais aussi 
d’Eric Tanguy, en résidence 

à Besançon. Le 6 décembre, à 
l’auditorium de la Cité des Arts, les 
festivités dureront de 19 h à minuit, 
avec des concerts à 19 h, 21 h, 22 h 
et 23 h. L’ensemble de musique de 
chambre présentera et dédicacera à 

cette occasion son nouveau CD, 
British and so on. 
Concerts de 19 h et de 23 h sur réservation 

Concerts de 21 h et 22 h en libre accès 

dans la limite des places disponibles

6  D É C E M B R E

L A  N U I T  D E

     

CDN :
l’envers des décors

Parvenu aux limites d’exploitation de ses anciens 
ateliers, le Centre dramatique national Besançon 
Franche-Comté a investi en 2016 l’ancien dépôt-bus de 
Ginko, rue de Trey. Les techniciens du CDN y imaginent 
et réalisent des décors pour diverses créations. Cela va 
du Bérénice de Racine, donné à Besançon et parti en 
tournée dans toute la France, à la scénographie de la 
Féérie des glaces du prochain Marché de Noël. « Cette 
année, nous avons réalisé six projets, aussi bien pour 
nos productions, que pour des spectacles coproduits 
avec des compagnies que nous accueillons, explique 
Céline Luc, directrice technique du CDN. Nous avons 
aussi créé des décors pour des expositions à la Citadelle 
et au Musée des Beaux-Arts ou encore pour la tournée 
d’Aldebert. À l’heure où beaucoup d’ateliers ferment 
en France, ces missions en externe nous permettent de 
pérenniser localement l’expertise spécifique aux décors. 
Sans cela, les intermittents avec qui nous collaborons, 
dont certains sont Compagnons du Tour de France, 
iraient travailler ailleurs. »

LA ROUMANIE À L’HONNEUR

Cosmopolite, joyeux, équitable, gourmand, le marché 
de Noël solidaire de RéCidev investit le square Saint-
Amour du 5 au 16 décembre. Rencontre des cultures du 
monde et carrefour associatif, ce rendez-vous est une 
caverne d’Ali Baba à ciel ouvert où dénicher cadeaux 
originaux, artisanaux, exotiques et surtout pleins de 
sens. Car, pour les quelque 20 000 visiteurs annuels, y 
faire ses achats pour les fêtes revient à contribuer au 
financement de projets d’aide au développement chez 
nous et partout ailleurs.

Cette année, honneur à la Roumanie ! Franche Sylvanie 
sera présente parmi la cinquantaine d’acteurs de solida-
rité. Président de l’association, Antoine Petiard se « ré-
jouit d’accueillir Bistrita, ville jumelée avec Besançon, à 
l’occasion de la saison France-Roumanie, et du prochain 
centenaire de l’existence de la Roumanie moderne. Deux 
grandes soirées sont prévues : le 8 sur le marché de Noël 
et le 12 au Kursaal ! » 
Réservation repas Franche-Sylvanie au 06 50 53 67 53

et 03 81 41 05 87 – contact@recidev.org
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NOUVEAU COMMERCE

Boîtes à coudre
Il y un an Christine Humbert a ouvert Boîtes à coudre, une boutique idéale 
pour toutes les « petites mains ». Couturière depuis 35 ans, la Bisontine ne 
fait pas qu’y vendre du matériel (machines à coudre, surjeteuse, brodeuses 
et autres accessoires de la marque Janome), elle y propose des cours indi-
viduels ainsi que des ateliers créatifs pour adultes et enfants, à partir de 
différents thèmes et techniques. Réalisée par ses soins, la charmante déco 
de la vitrine invite à venir découvrir ses multiples savoir-faire...
Boîtes à coudre – 11 avenue Carnot. Ouvert du mardi au jeudi de 9 h 30 à 12 h 30 et de 13 h 30

à 18 h 30 ; vendredi de 9 h 30 à 18 h 30 non stop ; samedi de 9 h 30 à 12 h 30 et de 13 h 30 à

17 h 30. Tél. 03 81 50 78 67. Courriel : boitesacoudre@orange.fr

 

La  traditionnelle et prisée 
randonnée de Noël est de retour 
pour la 9e fois samedi 15 décembre. 
Au gré des trois parcours balisés 

Un espace de 220 m2 ouvert le 1er décembre où l’on (re)
découvre Constence et La-la, les belles Comtoises 
modernisées de Philippe Lebru mais aussi les petites 
dernières, les contemporaines Pop-Up aux couleurs 
fraiches ou acidulées. Le nouveau concept-store de l’artisan 
horloger bisontin, père créateur de la marque Utinam-
Besançon… trouve justement sa place en face du musée 
du Temps. L’ancienne librairie Siloë-Chevassus accueille 

15 DÉCEMBRE EN FORME POUR LE RÉVEILLON

cette extension qui prolonge l’atelier de fabrication et de 
montage. Pour l’artisan-concepteur explorateur de temps, 
cette ouverture est bien plus qu’une simple vitrine de ses 
créations. « C’est même tout l’inverse explique Philippe 
Lebru. C’est une structure qui met en avant l’univers 
d’autres horlogers, et même d’artistes ou de designers, 
propose des ouvrages sur le temps, un lieu où rêver et 
échanger, autour d’un espace de co-working. » Grand 
connaisseur du tissu horloger, Philippe Lebru entend aussi 
donner un coup de pouce à de jeunes créateurs, les guidant 
dans les aspects marketing et design qui prennent parfois 
deux décennies pour être au rendez-vous du succès. 
C’est Dylan Goût, 25 ans, son ancien apprenti, passé par 
l’école horlogère de Morteau, qui, le premier, réalisera ses 
montres d’exception sous la marque chapeau Utinam. 
Concept-store Utinam – 117-119 Grande rue. utinam.fr

proposés par Besançon Tourisme et 
Congrès, c’est une redécouverte de 
la ville qui se dévoile sous les pas 
des marcheurs, au départ de l’Octroi 
de Chamars.  Avant la destination 
finale, le marché de Noël place de la 
Révolution, les trois circuits pourront 
emprunter notamment Mazagran, 
Chaudanne, la Grette selon leur 
difficulté : court (4,1 km), familial 
(8,5 km) ou sportif (10 km). Une 
pause gourmande et réconfortante 
(boissons chaudes et produits locaux) 

est prévue à la Maison de quartier 
de Velotte à mi-parcours ou au parc 
Micaud. Les départs des randonnées 
libres se feront entre 13 h et 15 h 
tandis que les randonnées guidées 
s’échelonneront à partir de 13 h 30 
selon la longueur du parcours. 
Prévoir chaussures adaptées et 
lampe de poche ou frontale.
Inscription obligatoire au 03 81 80 92 55 

ou http://www.besancon-tourisme.com/

fr/billetterie.html#regdl=randonnee-de-

noel-52903

UTINAM-BESANÇON
VOIT PLUS GRAND



8 décembre : piétons, à vous la ville !
Le dernier Samedi Piétons de l’année est programmé le 8  décembre 
avec tirage au sort des cartes de fidélité « Pas à Pass » et proclamation 
des résultats le mercredi 12. Trois personnes pourront 
gagner jusqu'à 500 € en chèques cadeaux Bezac 
Kdo. Pour participer, il faut avoir effectué 
des achats lors des Samedis Piétons 2018 
chez les commer- çants partenaires, 
avoir enregistré sur la carte Pas à Pass 
au moins une fois le montant de vos 
achats à l’espace Samedi Piétons place 
du Huit-Septembre, et glissé sa carte dans 
l’urne le 8. Pour vos courses de Noël, pensez K.DO : 10 € 
offerts pour l’achat d’une pochette de 30 € de chèques Bezac Kdo !
Rendez-vous à l’Office du Commerce et de l’Artisanat  (26 E rue de la République

 11 h – 18 h). Offre limitée à 1 000 pochettes et à 4 pochettes par famille.
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• RENDEZ-VOUS
L’ÉTÉ PROCHAIN
L’Aquarium de la Citadelle a fermé 
ses portes début novembre et ré-
ouvrira fin juin 2019. Huit mois de 
travaux seront nécessaires pour 
offrir une nouvelle muséographie 
aux visiteurs selon les plans de 
l’architecte Françoise Vichard. 
Entièrement repensé, cet espace se 
verra doté de deux grands aquariums 
et de plusieurs de taille plus petite, 
de vidéos immersives ainsi que de 
modules pédagogiques qui mettront 
en lumière la richesse des eaux 
douces.

• HELLO KITTY
Préparé et conditionné 
en Esat (Etablissement 
et service d’aide pour le 
travail), le Sac à Sapin de 
Handicap International 
célèbre son quart de 
siècle. Pratique et 
écolo, il a cette année 
pour ambassadrice 
Hello Kitty. Vendu notamment en 
grandes surfaces au prix de 5 €  
dont 1,5 reversés pour les missions 
de l’association de solidarité 
internationale sur le terrain, il 
permet de financer des programmes 
de développement dans près de 60 
pays à travers le monde.

• RHODIACÉTA :
PAROLES 
OUVRIÈRES
Sociologue bisontin, 
Nicolas Mensch a 
publié La Rhodiacéta 
de Besançon, Paroles 
ouvrières aux éditions 
L’Harmattan (230 
p., 24 €). « À travers 
une trentaine de 
témoignages, on suit le processus de 
production du fil, explique-t-il. Cela 
a permis de donner une égalité de 
parole entre les différentes personnes 
ayant travaillé sur le site. Je me 
suis aussi attaché à éviter le jargon 
universitaire pour que le livre soit 
accessible au grand public. » De 
quoi plonger dans une aventure 
industrielle où, au-delà du nylon et 
du tergal, se tissaient aussi des liens 
entre travailleurs.

11 DÉC. À VOTRE BON CŒUR…
Collecter le maximum de dons du sang auprès du mouvement sportif : 
tel est le défi lancé par l’OMS (Office municipal des Sports) de Besançon 
et l’EFS (Établissement français du Sang), mardi 11 décembre de 16 h à 
20 h au palais des sports Ghani Yalouz. Si vous avez envie de contribuer 
à la réussite de cette opération, n’hésitez pas à faire preuve de générosité 
et de solidarité dans le sillage du traileur au grand cœur et parrain de 
cette 3e édition, Sangé Sherpa. À souligner la possibilité de prendre part 
à un challenge par discipline afin de mobiliser le maximum de donateurs.

15 > 23 DÉC. Facteurs de sens
Pour présenter et vendre le travail des artisans créateurs de l’association 
Facteurs de sens, les fêtes de fin d’année constituent l’occasion idéale. 
Du 15 au 23 décembre, entre gare et centre-ville, le square Bouchot 
offre un écrin vert à ce marché hors des sentiers battus où exposants 
d’art, céramistes, illustrateurs, bijoutiers, sculpteurs, designers, vanniers 
viennent exposer leurs œuvres et réalisations. Onze chalets feront cercle 
autour d’une sculpture monumentale et de l’espace animations ouvert 
aux concerts et spectacles, une tasse de thé ou une gourmandise à la 
main! Du show et du chaud donc à l’entame de l’hiver.



▶ Le rugby, Alain Dougy, ex-
directeur départemental du travail 
et de l’emploi, l’a dans la peau. La 
« faute » aux envolées télévisuelles 
de  Roger Couderc et à un prof d’EPS 
qui, chacun à leur manière, lui ont 
fait découvrir le monde de l’Ovalie. 

Celui de l’humilité, du partage et 
des troisièmes mi-temps. « Des 
valeurs qui me parlent toujours 
et que nous sommes nombreux à 
respecter au club », rapporte l’actuel 
secrétaire général de l’Olympique 
de Besançon et ses 400 licenciés. 

8

N
o
 4

2
1 d

éc
em

b
re

 2
0

18
 / 

ja
n

vi
er

 2
0

19

R
E

N
C

O
N

T
R

E
S

  A
V

E
C

Alain DOUGY

LOValie

Muté professionnellement dans la 
capitale comtoise en 1983, l’ancien 
et modeste deuxième-ligne de 
Nevers et Orléans marquera une 
courte pause avant de replonger en 
1986. « Accompagnateur d’abord 
de mes fils à l’école de rugby puis 
éducateur, dirigeant, créateur avec 
d’autres du tournoi de la Boucle qui 
réunit chaque année 1 500 jeunes 
à la Malcombe, je prends plaisir à 
marcher dans les traces des Maurice 
Jabry, Charles Bochard et autre 
Firmin Moncet », déclare Alain 
Dougy. Des figures emblématiques 
d’un club créé sous son nom actuel 
en 1944 et dont la période de gloire 
remonte au début des années 
70 avec trois accessions successives 
jusqu’au plus haut niveau français. 
« Un exploit malheureusement 

assombri par le 93-0 historique 
encaissé face à Brive. On en 

parle encore aujourd’hui, 
même si j’aimerais qu’on 

se tourne davantage 
vers l’avenir », ajoute 
le fondateur et 
responsable de la 
section féminine. 
À 71 ans, il a 
endossé le maillot 
de l’historien 
pour relater plus 

d’un siècle de rugby à Besançon. 
Un impressionnant travail collégial 
de collecte de documents qui se 
traduira début 2019 sous la forme 
d’un livret et d’un petit film 
d’environ 30 minutes réunis dans 
un coffret-cadeau.
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Sandrine BAUD

C'est du propre !

▶ Les yeux brillent et le sourire s’élargit 
lorsqu’elle évoque la Place aux Herbes 
d’Uzès, sa ville natale, sculptée par ses 
propres mains sur une assiette gardée 
précieusement par sa maman. Eh oui, 
avant d’être patronne, Sandrine Baud 
avait entrepris des études au lycée de la 
céramique de Longchamp en Côte d’Or. 
Une formation abandonnée non sans 
regret avant de gagner Besançon en 
1989 et de s’y fixer. Aujourd’hui, mariée 
et mère de deux enfants, elle peut 
regarder fièrement dans le rétroviseur. 
Cristal Événement, la société qu’elle 
a créée en juillet 2007 après avoir 
décroché le marché de Micropolis, a 
su se recentrer sur la remise en état 
après travaux et le nettoyage avant, 
pendant et après salon. « Micronora, 
par exemple, c’est pratiquement du 
24 heures sur 24 pour nous », précise la 
lauréate 2009 du prix régional Talents 
des Cités. Une distinction convoitée 
synonyme de remise des prix dans le 
cadre majestueux du Sénat à Paris. 
Unique salariée au départ en septembre 
2007, elle emploie aujourd’hui 
3 équivalents temps plein et jusqu’à 
45 intérimaires pour les plus grosses 
manifestations. Depuis ses locaux 
techniques du parc des expositions, 
cette quadra dynamique ne ménage pas 
ses efforts sans pour autant se couper 
du  monde. « J’aime rendre aux autres 
ce que j’ai reçu, déclare-t-elle. Après ma 
victoire, j’ai été plusieurs années jury 
de Talents des Cités. De même, entre 
autres actions, j’ai aidé à mon modeste 
niveau deux concurrentes à participer 
au rallye des Gazelles. »
Cristal Événement : 03 81 47 31 69

Stéphanie BARBOT

« Madame Brasserie »

▶ Elle arbore son accroche cœur à 
la tempe droite depuis si longtemps 
qu’elle ne se souvient pas depuis 
quand. Il symbolise son nom, en 
langue des signes. On l’appelle aussi 
« Madame Brasserie » : « C’est mon 
surnom dans le quartier ! Cela fait 
dix ans que je suis la responsable de 
la Brasserie de l’Espace, explique-t-
elle. Un restaurant solidaire au cœur 
de Planoise, imaginé par le CCAS et 
l’association Gare BTT. » À l’origine 
entreprise d’insertion, c’est désormais 
un chantier d’insertion. « Cela 
change tout au niveau des profils 
des personnes que l’on embauche, 
un peu plus reculées de l’emploi. » 
L’établissement forme 5 personnes en 
cuisine, 4 en salle. « Ils restent entre 
12 et 18 mois, avant de se diriger 
vers le Greta, Cuisine mode d’emploi 
ou sur le marché de l’emploi. En dix 
ans, cela fait plus d’une centaine 
de personnes. » L’insertion par 
l’emploi en restauration est très rare 
en France, mais fonctionne. « Nous 
comptons environ 80 % de réussite, 
de “sorties positives”, comme on 
dit. » Issue de la restauration et des 
ressources humaines, Stéphanie 
Barbot a toujours eu cette fibre 
sociale en elle. « Quand on peut 
aider les gens à grandir, on le fait. 
Mais il faut qu’eux le veuillent. » 
Hyperactive, elle s’occupe aussi de la 
programmation de concerts, théâtre 
d’impro et d’activités, et accueille 
le 1er mercredi du mois le café des 
langues de Miroir de Femmes. 
Brasserie de l’Espace – 1 place de l’Europe –

03 81 80 31 49

Jean-François TRÉHANT

Libre libraire

▶ Quand l’ancien directeur des 
Sandales d’Empédocle lui propose 
le rachat de la librairie dans laquelle 
il travaille depuis 11 ans, il n’hésite 
pas une seule seconde. « J’ai dit 
oui, spontanément. Mais ont suivi 
quelques mois de réflexion intense ! 
Être salarié c’est une chose, et 
même si on nous laisse beaucoup 
de liberté, on reste toujours sous 
le regard de quelqu’un. Passer à la 
tête de la librairie c’est une autre 
histoire. On devient décisionnaire, 
libre de ses choix. » Depuis le 
rachat, le 26 septembre, quelques 
détails ont changé, à commencer 
par l’état d’esprit. « Il est très 
simple, basé sur l’ouverture, la 
qualité, le respect. » C’est aussi 
le moment des projets, avec un 
associé, le romancier Arnaud 
Friedmann. « Nous souhaitons 
repartir sur du nouveau, tout en 
gardant l’histoire des Sandales, 
une belle librairie de 45 ans, qui 
a une solide réputation nationale. 
Tout commence à s’organiser, car 
nous ne voulons pas céder à la 
tentation de tout faire d’un coup. 
Mais il y aura un club de lecture 
et d’écriture, une association 
des amis de la librairie, qui sera 
un soutien pour les animations. 
Tous ces projets vont installer le 
lecteur en leur centre. L’idée est de 
construire des animations qui ont 
du sens, donner une impulsion, une 
dynamique nouvelles, montrer ce 
qu’est une librairie indépendante, et 
retrouver la dignité du mot. » 
sandales-empedocle.fr
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En haut, de gauche à droite :
Bérénice Hartwig
Chargée de Mémoire vive
Fabrice Pacchin
Archiviste
Marion Desvergnes
Archiviste
Michel Hitter
Archiviste
Véronique Dagues
Catalogage des estampes
Stéphane Ilpide
Catalogueur
Ludovic Carrez
Agent numérisation
Sandrine Natter
Archiviste
En bas, de gauche à droite :
Pascal Ewenz
Responsable des magasins
Philippe Badoz
Chargé des acquisitions
Agnès Barthelet
Agent numérisation
Bérangère Goux
Agent circuit du livre
Anne Verdure-Mary
Conservateur
Anne Mougey
Chargée des publics
Marie-Claire Waille
Conservateur responsable
de la bibliothèque d’étude
Yves Robez
Dépôt légal périodiques

Agents
          conservateursD

ans l’atmosphère 
feutrée qui sied 
à pareil lieu, ils 
sont 16 employés 
municipaux à 
veiller sur des 

milliers d’ouvrages, manuscrits 
ou imprimés, sur des cartes, des 
dessins, des estampes… ainsi 
que sur les archives municipales. 
S’il était encore de ce monde, 
l’abbé Jean-Baptiste Boisot, 
dont l’imposant legs est à 
l’origine de la création en 1694 
de la Bibliothèque d’étude et de 
conservation, serait assurément 
fier de la façon dont pareil outil de 
savoir, de mémoire et de partage a 
su traverser les siècles.
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◀ DÉBUT D'ANNÉE 2018

◀ FIN D'ANNÉE 2018
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▶ Ouvert début juillet 2017 juste après la remise des 
clés aux entreprises gestionnaires du site par Jean-
Louis Fousseret, le chantier de démolition et de désa-
miantage de la Rhodia a respecté le calendrier pré-
visionnel avec une phase démolition achevée avant 
Noël. Les quelques milliers de m3 de gravats encore sur 
place seront concassés puis évacués sur la plate-forme 
de Colas à Chemaudin d’ici la fin janvier. Les pre-
mières phases d’aménagement du futur parc urbain de 
5 hectares pourront alors être engagées avec une inau-
guration souhaitée à l’été 2019. En attendant, toutes 
les charpentes métalliques et en particulier celles de 
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La Rhodia
dans les temps

la grande halle ou « Cathédrale  » ont été prédécou-
pées avant d’être tirées au sol puis évacuées pour être 
revendues au prix de la ferraille. Du site originel de la 
Rhodia ne subsistent plus que certains vestiges emblé-
matiques comme le château d’eau, le bâtiment Hilaire 
de Chardonnet ou la « Cathédrale ». Considérablement 
« déshabillée » (photo ci-dessus), cette dernière devrait 
accueillir à l’été 2020 au rez-de-chaussée ses premiers 
occupants avec l’installation du Sport Nautique Bisontin 
(aviron, canoë-kayak et une partie du futur pôle outdoor 
(vestiaires, douches, salles de musculation…).  
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1. Dangers 
Indolore, incolore et inodore, le monoxyde de carbone 
(formule chimique : CO) est un gaz asphyxiant très 
dangereux et parfois mortel qui est la cause en France 
d’une centaine de décès et de milliers d’intoxications par 
an. Pour limiter les risques, il est conseillé d’aérer son 
domicile en ouvrant largement les fenêtres pendant  
10 minutes chaque jour.

2. Symptômes 
Le CO est produit principalement par les appareils de 
chauffage ou de cuisson mal réglés et fonctionnant au 
gaz, au bois, au charbon, à l’essence, au fuel, à l’éthanol, 
au kerdane… mais pas à l’électricité. Malaises, maux 
de tête, nausées, vomissements, fatigue et vision floue 
constituent autant de sérieux symptômes avertisseurs.

3. Contrôles 
Pour se protéger, il est impératif de faire vérifier par 
un professionnel ses appareils de chauffage et de 
production d’eau chaude, de faire ramoner au moins 
une fois par an les conduits de cheminée. En cas de 
doute, un technicien de la direction Hygiène-Santé peut 
se déplacer chez vous pour mesurer le CO à l’aide d’un 
détecteur portatif.

4. Rappels 
Depuis le 9 mars 2015, les maisons et appartements 
doivent être équipés d’au moins un détecteur de fumée. 
En cas d’intoxication, ouvrez largement fenêtre et portes, 
arrêtez les appareils de chauffage et de cuisson, sortez 
de votre domicile et appelez les secours : 15 Samu, 
18 pompiers, 112 urgence depuis un portable.

5. Précautions 
Lorsque les températures baissent, les risques 
d’intoxications au CO augmentent d’autant. Veiller à 
ne pas obstruer les grilles d’aération ni calfeutrer les 
portes pour permettre à votre logement de prendre 
l’air. Par ailleurs, ne jamais utiliser d’appareils de cuisson 
(cuisinière, brasero, barbecue…) pour se chauffer. 

Avec Jean-Luc Legain,  
technicien principal  

à la Direction municipale  
Hygiène-Santé

GARE  
AU MONOXYDE

DE CARBONE
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E UN AN D’EXISTENCE 

À PLANOISE 
POUR LA MAISON 

DES SERVICES 
AU PUBLIC 

QUI ACCUEILLE, 
INFORME ET 

ORIENTE LES 
BISONTINS DANS 

TOUS LES DOMAINES 
ADMINISTRATIFS : 

EMPLOI, RETRAITE, 
FAMILLE, SOCIAL, 

SANTÉ, LOGEMENT, 
ÉNERGIE, DROIT… ▶

• Entraide
Besançon a vu naître le Minimum social 
garanti (l’ancêtre du RSA), l’ouverture 
des premiers logements-foyers et la 
création du Centre communal d’action 
social. Chaque année, le CCAS réalise 
une analyse des besoins sociaux pour 
mieux connaitre les besoins de la 
population, apporter des services et 
mener une politique sociale sur toute la 
ville. 

• Civisme
Créé en 2001, Proxim’cité est un service 
unique destiné à signaler les anomalies 
constatées sur l’espace public afin 
d’obtenir une intervention rapide des 
services de la Ville. 76 000 signalements 
ont été traités en 17 ans.

• Parents
et enfants
Ouverte en 2015 à proximité du CHRU, 
la Maison des Familles réserve 33 
chambres aux parents accompagnant 
les enfants hospitalisés, leur fournissant 
un moment de repos bienvenu.

• Citoyenneté
Le Conseil des Sages est une instance 
participative créée en 2003. Force 
de réflexion, de concertation, de 
consultation et d'action, il est composé 
de 54 membres âgés de 60 ans et plus, 
qui siègent pour un mandat de 3 ans.

• Cœur
Les Restos du Cœur apportent 
assistance aux plus démunis depuis 
1985. À Besançon, cela représente 
767 bénévoles, 6 776 personnes 
accueillies, 1 194 775 repas distribués 
sur deux sites. 
	
• Téléthon
60 ans de conquêtes et d’innovation 
pour l’association AFM-Téléthon, créée 
par une poignée de parents. Un combat 
mené au nom des malades. 

• Participer
Basé sur des principes d’échanges, 
d’engagement et d’écoute, le Conseil 
bisontin des jeunes est le lieu de la 
découverte de la fonction d’élu pour 
55 « apprentis citoyens » issus des 
classes de 5e de la ville.

BESANÇON PARTICIPE ACTIVEMENT 
À OCTOBRE ROSE, CAMPAGNE 

NATIONALE DE SENSIBILISATION DU 
DÉPISTAGE DU CANCER DU SEIN. ▼

LE C. H. A. T. 
ACCOMPAGNE DES 

TRAVAILLEURS 
HANDICAPÉS VERS 
UNE PLUS GRANDE 

AUTONOMIE 
SOCIALE ET 

PROFESSIONNELLE, 
EN FAVORISANT 

SI POSSIBLE LEUR 
RETOUR EN MILIEU 

ORDINAIRE. 
ACTUELLEMENT, 

PRÈS D’UNE 
CENTAINE DE 

PERSONNES SONT 
ENCADRÉES AU 

QUOTIDIEN. ▶

LES RENDEZ-VOUS DE L’ÂGE, PLÉBISCITÉS DEPUIS 
17 ANS PAR LES SENIORS BISONTINS, DOIVENT LEUR 
SUCCÈS À LA QUALITÉ DES INTERVENTIONS ET DES 

RÉFLEXIONS QUI Y SONT MENÉES. ▼
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Après le sport et la culture, voici un 
tour d’horizon d’une valeur solidement 
ancrée dans l’histoire de la ville : 
la solidarité. Le prochain BVV sera 
consacré aux espaces publics.

▲ SALUONS LE TRAVAIL REMARQUABLE DE DEUX ASSOCIATIONS QUI 
ONT UNE PLACE PARTICULIÈRE AU SEIN DES ORGANISATIONS DE 
SOLIDARITÉ. LA BANQUE ALIMENTAIRE (PHOTO CI-DESSUS), QUI 
« COLLECTE ET DISTRIBUE DU BONHEUR » AUX PLUS DÉMUNIS DEPUIS 
35 ANS, ET LE SECOURS POPULAIRE, QUI AGIT CONTRE PAUVRETÉ ET 
EXCLUSION DEPUIS 1945.

• Panier solidaire
Depuis 2011, l’Épicerie sociale apporte 
aux personnes isolées et aux familles 
bénéficiant des minima sociaux un 
complément alimentaire, mais aussi des 
actions collectives (ateliers cuisine, jardins, 
accès à la culture…).

• Générations
La journée européenne de la solidarité et 
de la coopération entre les générations 
veut prouver qu’autour d’un moment de 
rencontre, les personnes jeunes, d’âge 
moyen ou âgées s’impliquent dans une 
réflexion sur les projets d’urbanisme, de 
logement, de transport, d’animation, de 
développement du lien social pour une 
société du « bien vieillir » et du « vivre 
ensemble ».

• Psychiatrie
Jean et Marie Noëlle Besançon ont fondé 
les Invités au Festin en 1990, puis une 
structure pilote en psychiatrie citoyenne 
en 2000, la Maison des Sources, y vivant au 
quotidien pendant 10 ans avec les résidants. 
Une centaine de personnes viennent y 
partager des moments d’activités, de 
convivialité et d’ouverture. La marque 
de fabrique d’un courant désormais 
international. 

 ▲ DEPUIS 2009, ÉTÉ COMME HIVER, L’ABRI DE NUIT DES GLACIS ACCUEILLE LES ADULTES EN
GRANDE DIFFICULTÉ, CAR « NUL N’EST À L’ABRI D’EN AVOIR UN JOUR BESOIN », UN ACCUEIL 

D’URGENCE QUI S’INTÈGRE DANS UN DISPOSITIF GLOBAL DE LUTTE CONTRE L’EXCLUSION.

DEPUIS 2014, 
BESANÇON 

DISPOSE D’UNE 
DÉLÉGATION DÉDIÉE 

À LA QUESTION 
DES DROITS 

DES FEMMES, 
QUI SOUTIENT 

LES QUESTIONS 
D’ÉGALITÉ 

FEMMES-HOMMES, 
DE L’EMPLOI DES 

FEMMES, DE LEUR 
ACCÈS À LA SANTÉ, 
DE LUTTE CONTRE 
LE SEXISME ET LES 

VIOLENCES QU’ELLES 
SUBISSENT. ▶
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Besançon vient d’être élue Capitale française de la biodiversité, 
devant Strasbourg, Rennes ou Lille. Un titre qui valorise l’excellence 
de ses équipes qui gèrent 200 hectares de parcs et espaces verts 
urbains. Qui récompense de longues années de travail en faveur de la 
biodiversité. Mais qu’y a-t-il d’autre derrière cette distinction ? Enquête

Besançon capitale !

E
lles étaient au départ 127 prétendantes, et 
c’est Besançon qui a remporté le concours de 
Capitale française de la biodiversité 2018, 
face aux 23 collectivités finalistes. Ce n’est pas 
la première fois que la Ville est récompensée. 

En 2010 déjà, elle est reconnue meilleure grande 
ville de plus de 100 000 habitants. Cette an-
née, en plus d’être meilleure grande ville, elle 
est élue capitale, distinction qui récompense 
les 5 lauréats des 5 catégories du concours. 
La meilleure des meilleures en somme, devant 
Lille, Strasbourg, Rennes ou encore Caen. Ce titre 
reconnait l’excellence de la commune en matière de 
conception et gestion écologique des espaces de 
nature, le thème cette année. Pour Jean-Louis Fous-
seret, « c’est une immense fierté pour Besançon, ses 
habitants et l’ensemble des agents de la collectivité, car 
il vient saluer un engagement de longue haleine ». La 

Ville n’a pas attendu la loi de transition énergétique du 
18 août 2015 pour lutter au quotidien : elle mène une 
politique zéro pesticide dans la gestion de ses parcs et 
jardins depuis 1999, elle a implanté des ruches, elle pré-
serve des espèces rares ou menacées comme l’apron du 

Rhône ou le lynx. Ajoutons le label Cit’ergie Gold, 
la tenue des premières assises nationales des 
insectes pollinisateurs, la démarche Besançon 
naturellement forestière et la reprise récente 
en régie du troupeau de chèvres pour l’entre-

tien de ses collines, autres facteurs importants 
dans la décision du jury. « Ces actions ont fait la 

force de notre candidature, reprend Jean-Louis Fous-
seret, et assuré notre singularité. Alors que le Groupe 
d’experts intergouvernemental sur l’évolution du climat 
démontre dans son dernier rapport qu’un changement 
sociétal profond est nécessaire, je veux redire l’impor-
tance du rôle des villes dans la transition énergétique. »
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 ▲ QUOI DE MIEUX QUE 

DES CHÈVRES POUR 

ASSURER UNE GESTION 

ÉCOLOGIQUE ?

DÉSORMAIS ON RAMASSE 

LE FOIN QUI SERVIRA À 

NOURRIR LES ANIMAUX. 

RIEN NE SE PERD… ▶

Besançon est entourée de collines riches d’une flore 
diversifiée et patrimoniale, possède des pelouses calcaire, 
des massifs forestiers (plus d’un tiers du territoire est 
boisé)… la nature est aux portes de la ville. Des milieux 
que l’on protège, entretient, cherche sans arrêt à connaitre. 
Aujourd’hui Besançon est un leader reconnu dans la 
transition énergétique et la protection de ses espaces 
verts. « Année après année, le jury a vu notre savoir-
faire, explique Samuel Lelièvre, directeur des Espaces 
Verts, mais pour rester pionnier en matière d’écologie 
urbaine, il faut continuer à renforcer nos connaissances 
et nos partenariats avec les organismes scientifiques. Ce 
prix valorise le travail accompli par les jardiniers, mais 
cette volonté ne peut être durable que si tout le monde est 
impliqué. Nous comptons sur la participation citoyenne 
pour nous aider à collecter des données. » En utilisant par 
exemple l’application SmartFaune (www.besancon.fr) sur 
smartphone pour faire soi-même un inventaire naturaliste 
et maximiser les données scientifiques.

Tous des maillons

À travers ces relevés, il sera possible, en suivant des es-
pèces indicatrices (hirondelles, hérissons, chauve-sou-
ris, insectes pollinisateurs…) de dire comment se com-
porteront les populations après 5 ou 10 ans. Et illustrer 
le gain en matière de biodiversité. « Nous sommes tous 
des maillons, précise Anne Vignot, adjointe au maire à la 
Transition énergétique et écologique, car l’espace public 
ne représente qu’une partie de l’espace communal. Il faut 
désormais que les habitants, les entreprises, les bailleurs 
sociaux accompagnent cette transformation, cette muta-
tion. Il faut changer ses habitudes. » Car au 1er janvier, 
l’utilisation des pesticides et des produits phytosanitaires 
seront totalement interdits.

BESANÇON VILLE VERTE

• Superficie du territoire : 6 505 ha, 
dont 2 516 ha d’espaces verts
• 2 024 hectares de forêts (1 708 
hectares pour la forêt de Chailluz)
• 241 ha de parcs, jardins, espaces 
verts d’accompagnement de la voirie, 
du bâti et des cimetières
• 144,5 hectares d'espaces naturels, 
63 hectares d'espaces sportifs de 
plein air, 64 ha de jeux publics pour 
enfants
• 11,3 hectares de jardins familiaux 
et 4,5 ha de vergers en gestion 
associative
• 12 sites labellisés « ÉcoJardin, la 
référence de gestion écologique »
• 21 km de rives du Doubs et 108 km 
de sentiers pédestres balisés,
4 arrêtés de protection de biotope,
2 sites Natura 2 000, 7 sites classés,
8 zones naturelles d'Intérêt 
Écologique Faunistique et Floristique, 
1 refuge LPO de 27 ha



N
o
 4

2
1 d

éc
em

b
re

 2
0

18
 / 

ja
n

vi
er

 2
0

19

21

D
O

S
S

IE
R

Tout est étroitement lié, les espaces verts sont des espaces 
du vivant et les êtres humains font partie du système, 
comme le rappelle l’élue : « en arrêtant les produits phyto, 
les premiers bénéficiaires furent les insectes. Le puceron, 
qui nourrit la coccinelle, qui nourrit la mésange… et ainsi 
de suite. Nous avons restauré la chaîne alimentaire. Nous 
avons restauré la qualité de la vie microbienne du sol et ça 
profite à tout le monde, à la terre, qui est le socle de toute 
vie, au végétal, qui profite à toute la communauté animale. » 
Et les hommes, plus directement exposés à ces produits de 
traitement qui polluaient les nappes phréatiques. « Et qui 
dit pollution dit traitement de l’eau, donc investissement 
d’argent public, poursuit l’élue. Enfin, les insectes pollini-
sateurs constituent un service éco-systémique à l’homme. 
Sans eux, plus de pollinisation qui permet l’existence des 
fruits et légumes, soit l’essentiel de notre alimentation. »

Bonne direction

La Ville veut faire prendre conscience à chacun de ce lien 
intime, physique, viscéral qui nous unit à la nature. Il faut 
changer de regard, revenir à quelque chose de sensé, comme 
l'affirme Anne Vignot : « Nous avons besoin d’indicateurs 
qui nous disent que nous allons bien dans le bon sens. Sans 
parler de décroissance, mais de prise en compte de la dimen-
sion environnementale, dans tous les compartiments de la 
vie, dont l’urbanisme. Les espaces verts vont changer, seront 
tout aussi jolis, fleuris, mais pas avec les mêmes plantes. » 
Les insectes, les animaux ont besoin de gîtes et de couverts, 
d’endroits où se réfugier, et de nourriture adaptée. Il faut 
arrêter la course au rendement, l’érosion des sols, prendre 
conscience de l’impact de l’homme sur la nature. Se dire que 
des pucerons sur un rosier, qu’un pissenlit sur un trottoir, 
ce n’est pas si gênant que ça. On peut jardiner autrement, 
arrêter de cultiver des plantes juste parce qu’elles sont jo-
lies ou qu’elles sentent bons, sans se soucier de ce dont ont 
besoin les espèces animales. Face à l’intensification des pra-
tiques agricoles, l’urbanisation massive, les villes peuvent et 
doivent constituer des relais, des refuges pour la biodiver-
sité. C’est le retour de la nature en ville. « Nous avons des 
chèvres, des attelages avec des chevaux qui ramassent les 
déchets l’été, et bientôt nous aurons des moutons. On est 
bien dans la bonne direction », conclut Anne Vignot.

Imaginer les besoins de la forêt
C’est grâce à des actions de ce type que Besançon 
a été élue capitale de la biodiversité. En octobre 
dernier, fut lancé le premier Conseil de la forêt. 
« Nous avons choisi de travailler avec tous les 
acteurs de la forêt pour consolider et améliorer 
ses différentes fonctions : biodiversité, stockage 
carbone, sylviculture, sport, balade… Ce n’est 
qu’en travaillant ensemble que nous pourrons 
concilier ces différents rôles », explique Anne 
Vignot. Et c’est parce qu’on récolte aujourd’hui 
les fruits d’une gestion décidée il y a 100 ans, 
que la Ville a souhaité conduire une démarche 
participative, Besançon naturellement forestière. 
Une instance consultative saluée par Jean-Louis 
Fousseret : « Que vos travaux nourrissent la forêt 
pendant les 20 ans à venir ! », a-t-il encouragé les 
participants. 

 ▲ L’INVENTAIRE DES INSECTES, LA 

BASE DES DONNÉES SCIENTIFIQUES.

◀ LES HÔTELS À INSECTES INVITENT 

À DÉCOUVRIR LES POLLINISATEURS ET 

LEUR RÔLE.
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En ouvrant ainsi la conférence de pré-
sentation du Marché de Noël version 
2018, le Maire a clairement affirmé son 
ambition d’offrir aux Bisontins, Grand 
Bisontins et visiteurs un mois d’anima-

tions inoubliables. À ses côtés, respectivement pré-
sident et directeur de l’OCAB (Office du Commerce 
et de l’Artisanat), Jacques Mariot et Jean-François 
Lepin buvaient du petit lait. Particulièrement sédui-
sant sur le papier et dans les esprits, leur « bébé » 
promet des instants magiques entre la grande roue de 
la place de la Révolution (1er décembre – 6 janvier) et 
l’exposition Féerie glacée de la promenade Granvelle 
(1er – 31 décembre). Le long de cette colonne vertébrale 
du plaisir des yeux et des papilles, deux stations illumi-
nées – place du Huit-Septembre (restauration sucrée, vin 
chaud, train sur rail…) et place Pasteur (restauration, vin 
chaud…) – joueront la carte de la déambulation festive 
sous l’œil approbateur des commerçants du secteur. Pro-
menade Granvelle, la participation de la ville roumaine 
de Bistrita, jumelée depuis 1997 avec Besançon, apportera 
une toujours très appréciée touche d’exotisme avec quatre 
chalets faisant la part belle à l’artisanat et à la culture made 
in Roumanie. En voisin, le traditionnel Marché de Noël ras-
semblera une quarantaine de chalets répartis en quatre al-
lées (gourmande, cadeaux, traditions, créativité), un espace 
dégustation abrité, l’incontournable Bistrot de Noël avec un 
nouveau prestataire et une carte revisitée autour de l’aligot 
en particulier, sans oublier un manège pour les plus jeunes 
sur le thème de la neige et de la glace. Chalets encore et tou-
jours place de la Révolution cette fois avec le Village gourmand 
implanté à l’ombre de la grande roue. Au menu : plaisirs sucrés 
et salés tels huitres, foie gras, champagne, nougat, escargots et 
vin chaud feront le bonheur des plus généreux appétits.

« Je veux voir
des visages radieux,
des sourires d’enfants
et de la chaleur de
Noël partout. »
		   Jean-Louis Fousseret

LA CONQUÊTE DE L’ESPACE 

Après 8 ans d’absence unanimement regrettée, 
la grande roue, propriété de la société Car-
rousel Bailly-Cochet, accomplira ses premiers 
décollages bisontins après avoir été l’objet de 
maints contrôles de sécurité durant plusieurs 
jours à Neuilly-les-Dijon. Entre musée des 
Beaux-Arts et d’Archéologie magnifiquement 
rénové, tram et Village gourmand, la « bête » 
emmènera ses premiers passagers à une 
altitude de 35 mètres. De quoi découvrir la 
capitale comtoise vue du ciel à raison de 5 € 
le voyage pour les adultes et de 3 € pour les 
moins de 12 ans.



Pour une belle surprise, c’est une belle surprise dont 
se souviendront longtemps les visiteurs de l’expo 
Féerie glacée promenade Granvelle jusqu’au 31 dé-
cembre. Avec le concours des ateliers de décoration 
du CDN (Centre dramatique national de Besançon) 
et l’Espace des mondes polaires de Prémanon, Lena 
Brissoni, talentueuse plasticienne et scénographe, 
révèle en mode spectaculaire et pédagogique la 
fragilité des continents arctiques et antarctiques. 
Sur fond d’icebergs, une vingtaine de créations 
sur glace signées Jean-Charles Lemoy, double 
champion du monde d’Ice sculpture, réuniront 
sur 150 m² Inuits, ours blancs, pingouins, rennes, 
manchots… plus vrais que nature. De quoi sensibi-
liser petits et grands à l’indispensable protection 
de l’environnement.
Pour apprécier Féerie glacée, il en coûtera 4 € 
pour les adultes et 2,50 € pour les 7-12 ans (gratuit 
pour les moins de 7 ans). 
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Joyeuses Fêtes !

COÛT NUL ?

À l’inverse de nombreuses villes ayant décidé de réduire la 
voilure au plan financier, Besançon a choisi de faire plus et 
mieux que l’an passé. « Je ne veux pas d’un Noël au rabais, 
affirme Jean-Louis Fousseret. Le retour tant attendu de la 
grande roue ainsi que l’exposition Féerie glacée en sont la 
meilleure preuve. » Maîtresse de la logistique (transports, 
énergie, montage-démontage des chalets et autres structures, 
illuminations, voirie propreté…), la Ville assure un indispen-
sable et très conséquent soutien matériel. Côté budget prévi-
sionnel, la facture globale est estimé à 243 000 €, à charge pour 
l’OCAB d’équilibrer les comptes avec la location des emplace-
ments pour chalets (180 000 €) et la prévente de tickets grande 
roue et exposition (63 000 €).
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▶ C’est en janvier 2019 qu’ils vont débarquer. Qui ? Les 
PAV (Points d’Apport Volontaire) nouvelle génération. 
Une vingtaine de ces containers aux formes plus élégantes 
(que leurs prédécesseurs) vont ainsi fleurir dans la Boucle.
Vous savez ces boîtes dans lesquelles vous avez l’habitude 
de déposer vos déchets de verre, de plastique ou de carton. 
Et oui, à Besançon, on pratique le tri sélectif parce que l’on 
soigne notre environnement.
Pour accompagner ce changement, Jean-Louis Fousseret, 
Maire de Besançon et Président du Grand Besançon, a 
demandé à trois artistes Bisontins d’habiller d’œuvres 
inédites ces nouveaux PAV. Manière astucieuse de 
valoriser et de protéger ce nouveau mobilier urbain.  
Avant d’être déposés dans nos rues, les containers en 
question vont, ces prochaines semaines, passer entre les 
mains agiles de la tatoueuse Morgane Dorffer, le scaplel du 
« street artist » Aurel Rubbish et les bombes de peinture 
du graffeur Nacle.

▶ Depuis le 1er avril 2011, dans les 
secteurs de la Boucle et de Bat-
tant classés zones de rencontre, la 
vitesse des véhicules est limitée à 
20 km/h. Conduites par la police 
municipale en présence de Marie 
Zehaf et Danièle Poissenot, respec-
tivement adjointes à la Voirie et à 
la Tranquillité publique, plusieurs 

ATTENTION
AUX ZONES 20 !

actions de sensibilisation ont visé 
à rappeler la loi aux usagers de la 
route. Un simple avertissement 
pédagogique et gratuit dans un pre-
mier temps avant que ne tombent 
les premiers procès-verbaux à… 135 
euros (90 euros en cas de paiement 
rapide). Une somme suffisamment 
dissuasive pour inciter les automo-

bilistes à lever le pied dès lors qu’ils 
abordent ces zones de rencontres où 
le piéton est prioritaire sur tous les 
véhicules sauf le tram. Également 
baptisés zones de circulation apai-
sée, ces espaces font l’objet d’une 
signalétique dédiée (voir panneau 
ci-contre) propre à mobiliser l’at-
tention des conducteurs.

À partir de janvier prochain, parions que les Bisontin-
e-s de la Boucle auront encore plus d’ardeur à trier leurs 
déchets en contemplant la Joconde 2.0 de leur quartier.
Enfin, rappelons que ce projet insolite est porté par la 
Direction Gestion des déchets de l’Agglomération avec 
l’appui de la société CITEO (ex Eco-Emballages). 
Pour en savoir plus sur les artistes du projet : 

Morgane Dorffer www.facebook.com/LaMainNoireTattooShop/

Aurel Rubbish www.facebook.com/rubbish.cube

Nacle www.nacle.info

SUR LES PAV,
LA JOCONDE !

STRASBOURG A

DÉJÀ FAIT APPEL À

DES ARTISTES LOCAUX. ▲
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• FESTIVAL
    CHERCHE CAVES
Le Festival de caves cherche 
de nouveaux lieux pour sa 
programmation 2019. Les 
conditions : une cave d’environ 
30 m² pour installer une scène et 
19 chaises, une prise électrique. 
Extincteurs et lampes de poche 
seront fournis. Si vous souhaitez 
y accueillir un spectacle, envoyez 
quelques photos et un métré 
préalable à la visite de l’équipe 
technique à :
festivaldecaves2@gmail.com

ou 06 81 28 54 39

• MÉTAMORPHOSE  
    MÉMORIELLE
Marion Chombart de Lauwe a lancé 
une campagne de financement 
participatif afin de créer des 
œuvres témoignant de l’histoire 
de la Rhodia, dans le cadre d’un 
projet artistique sur la mémoire et 
la métamorphose des bâtiments. 
À terme, certains dessins gravés 
sur des matériaux récupérés sur 
le chantier seront exposés au 
musée du Temps à la Maison de 
l'architecture, et d’autres de façon 
permanente dans les futurs espaces 
communs du site des Prés-de-Vaux.
Projet et don sur https://www.proarti.

fr/collect/project/la-rhodia-dernieres-

heures-des-batiments/0

• UNANIMITÉ !

Parce que vous avez été nombreux 
à nous féliciter pour la couverture 
du BVV no 420, sachez que celle-
ci est l’œuvre de Gwladys et de 
Virginie, les deux charmantes 
patronnes de Bulma Studio (Agence 
de création artistique bisontine 
située Quai Veïl Picard). Encore 
merci à ces deux artistes d’avoir 
sublimé notre Musée des beaux-arts 
et d’archéologie pour l’éternité.
bulma-studio.com

▶ L’innovation sociale sera au cœur de « Lundisociable », manifestation 
organisée par le CCAS lundi 19 mars prochain au Kursaal. Pour cette 
première édition, l’enjeu est de promouvoir l’accès à une alimentation de 
qualité pour le plus grand nombre y compris les foyers à faibles revenus : 
public jeune ou âgé, personnes seules, couples, familles… Le CCAS lance 
pour l’occasion  un appel à manifestation d’intérêt visant à promouvoir 
l’innovation sociale. Les associations, structures et organismes à vocation 
sociale de Besançon uniquement peuvent s’inscrire sur le site besancon.
fr (onglet santé/social). La date de dépôt des dossiers de candidature est 
fixée au 1er février. Le CCAS décernera le Prix de l’innovation sociale, 
doublé d’une dotation, à l’occasion du « Lundisociable ».
En savoir plus : ccas@besancon.fr et 03 81 41 21 68

▶ De novembre à mai, la Petite École dans la Forêt va emmener quatre 
classes de primaires suivre un programme de sensibilisation à la 
biodiversité et à notre environnement urbain. Les élèves des écoles La 
Bruyères, Helvétie, Brossolette et Fourier seront ainsi invités à six séances 
coordonnées par la structure d’éducation à l’environnement de la Ville, en 
lien avec la Citadelle et la céramiste Angèle Coupry-Prieur. 
Le projet s’intéresse plus précisément aux insectes pollinisateurs 
citadins. Leur rôle primordial dans la reproduction de l’univers végétal, 
l’importance des espaces naturels en ville, la nécessité de les protéger, 
autant de motifs qui doivent faire prendre conscience à la jeune génération 
que sans plantes, pas d’insectes, et sans insectes pas de plantes ! 
Les enfants visiteront donc le Naturalium, l’Insectarium et participeront à 
un atelier de fabrication d’insectes en céramique. De quoi mieux connaître 
cette population ouvrière essentielle, comprendre la pollinisation et 
apprécier la stratégie des fleurs pour attirer les butineurs. Enfin, comme 
rien n’est mieux que de mettre soi-même en pratique les principes de 
préservation du monde qui nous entoure, ils planteront des espèces 
nectarifères à floraison étalée au fil de l’année. Pédagogie active d’une 
véritable petite école de la Nature !

L'appel de

À l’école de la Nature



N
o
 4

2
1 d

éc
em

b
re

 2
0

18
 / 

ja
n

vi
er

 2
0

19

26



  N
o
 4

2
1 d

éc
em

b
re

 2
0

18
 / 

ja
n

vi
er

 2
0

19

27

G
R

A
N

D
 B

E
S

A
N

Ç
O

N

ENSEIGNEMENT SUPÉRIEUR 
ET RECHERCHE
EN PREMIÈRE LIGNE

▶ Du jamais vu ! Dans le cadre 
du contrat de développement 
métropolitain liant la Région 
Bourgogne-Franche-Comté et le 
Grand Besançon, 156 millions 
d’euros de travaux vont être investis 
sur les trois années à venir. « Un 
engagement sans précédent qui 
bénéficiera directement à l’économie 
locale », se félicitent de concert 
Marie-Guite Dufay, présidente de 
la Région, et Jean-Louis Fousseret, 
maire de Besançon. Priorité sera 
donnée à l’enseignement supérieur 
et à la recherche qui figurent 
en première ligne des 29 projets 
structurants retenus et soutenus à 
hauteur de 40,2 M€ jusqu’en 2021 
par la Région Bourgogne-Franche-
Comté. À la croisée des priorités 
régionales et de celles du projet de 

territoire du Grand Besançon, cette 
manne exceptionnelle qui englobe 
la participation notamment des 
communes, de l’État, de l’Université 
et des bailleurs sociaux, présente 
l’insigne avantage de pouvoir être 
mobilisée rapidement autour de deux 
lignes directrices : compétitivité 
et solidarité. « Cette volonté de 
stimuler le tissu économique local en 
renforçant la création d’emplois », 
dixit Marie-Guite Dufay, et  
« d’affirmer la transformation 
du projet de territoire du Grand 
Besançon », précise Jean-Louis 
Fousseret, se traduit par une 
répartition des investissements 
faisant la part très belle à 
l’enseignement supérieur et à la 
recherche qui mobiliseront 30 M€, 
soit 75 % de la dotation régionale. 

De son côté, la future Cité des 
savoirs et de l’innovation (ex 
Saint-Jacques) bénéficiera, à elle 
seule, d’une enveloppe de 10 M€ 
pour l’aménagement du site et la 
création d’une grande bibliothèque 
d’agglomération. 

-	 L’aménagement du campus de la 	
	 Bouloie, la réfection des bâtiments 	
	 et la réhabilitation des espaces 	
	 publics, 
-	 L’installation du siège du Crous 	
	 régional, 
-	 L’ouverture d’un Jardin de la 	
	 découverte et des savoirs,
-	 Le développement de la marque  
	 « Grandes heures nature », 
-	 Le label « Synergie campus »,
-	 La rénovation du musée de la 	
	 Résistance et de la Déportation…  : 
autant de projets englobés dans 
le contrat métropolitain qui 
court jusqu’en 2021.

TOUT SOURIRE, MARIE-
GUITE DUFAY ET JEAN-LOUIS 

FOUSSERET ONT PARAPHÉ 
LES PREMIERS CONTRATS EN 

PHASE D’ÉLABORATION. ▼
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LABEL UNI’VERT 
TRAIL DE FRANCE

▶ Large  ciel bleu pour le sport « outdoor » dans le 
Grand Besançon ! Le nouvel espace permanent de trail 
– fruit d’un rapprochement des services de la Ville et de 
l’Agglo, en partenariat avec les clubs locaux – a permis 
à l’agglomération d’être le tout premier territoire 
labellisé Uni’Vert Trail par la Fédération Française 
d’Athlétisme. Une reconnaissance au niveau national 
des atouts de Besançon pour la pratique du trail.
L’espace permanent propose 13 circuits qui traversent 
autant de  communes, pour un total de 186 km. Et il y en a 
pour tous les niveaux avec 3 verts, 4 bleus, 3 rouges, 1 noir 
et 2 parcours « verticale ». Ce réseau a été inauguré le 14 
octobre dernier, à Avanne-Aveney, par près de 200 coureurs.
Au choix, ce jour-là, deux circuits. L’un de 6,5 km, l’autre de 
19,3 km. Sans surprise, Thibaut Baronian – traileur de classe 
mondiale et l’un des six ambassadeurs outdoor du Grand 

Besançon – s’est élancé sur le second. « C’est un parcours 
sympa, qui alterne parties techniques et roulantes, analyse-
t-il. Je connaissais déjà les chemins empruntés, mais le fait 
que des itinéraires soient balisés en permanence permettra 
à tous les coureurs de découvrir de nouveaux circuits. » 
Pour les connaître dans les moindres détails, il est possible 
de télécharger l’appli Grandes Heures Nature.
Plus d’infos : tracedetrail.fr/besancon

EN SAVOIR PLUS
Depuis juillet, les organismes logeurs 
ont été informés des nouveaux jours 
de collecte pour les immeubles qu’ils 
gèrent. Les habitants qui changent 
de jours de collecte ont reçu un 
courrier début décembre précisant 
leur nouveau jour de ramassage 
2019. Enfin, à partir de décembre, une 
rubrique spéciale sur granbesancon.fr 
permet aux Bisontins de retrouver leur 
jour de collecte selon les rues.

COLLECTE DES DÉCHETS : 
LA NOUVELLE DONNE

À compter de janvier 2019, 
le Grand Besançon harmonise 
la collecte des déchets
avec une nouvelle 
organisation.

▶ À Besançon, le rythme demeure 
inchangé. À savoir : collecte des 
déchets résiduels et recyclables une 
fois par semaine, sauf au centre-ville 
où elle a lieu deux fois par semaine, 
et collecte sélective des déchets 
recyclables organisée en apport 
volontaire.  
À noter que le Grand Besançon 
travaille à la rénovation du dispositif 
de collecte sélective mis en place au 
cœur de Besançon. Un plan est ainsi 
prévu sur 4 ans (2018-2022), pour 

augmenter la capacité de recyclage 
et remplacer les anciens conteneurs 
d’apport volontaire par des  
« stations de tri multi flux », offrant 
la possibilité de déposer en un point 
unique plusieurs types de déchets 
recyclables  : emballages  ménagers, 
verre et sur certaines stations, 
textiles. Dans l’objectif d’améliorer le 
fonctionnement des stations tri avant 
déploiement complet au centre-ville, 
8 seront installées en test début 2019 
pour étudier l’appropriation de ces 

nouveaux équipements par  
les usagers.
Par ailleurs, à partir du 7 janvier 
2019, les jours de collecte changent 
dans certaines rues de Besançon. 
Ainsi la collecte à Planoise se tiendra 
les mardis et jeudis matins en grande 
partie à partir de 8 h 30. 
Cette nouvelle organisation des 
tournées répond aux attentes des 
bailleurs sociaux et des habitants afin 
de limiter au maximum la présence  
des bacs sur le domaine public.

◀  SANGÉ SHERPA, 
JEAN-LOUIS 
FOUSSERET 
ET DANIEL ARCUSET,
VICE-PRÉSIDENT 
DE LA FÉDÉRATION
FRANÇAISE 
D’ATHLÉTISME, 
APRÈS LA REMISE
DU LABEL 
UNI’VERT TRAIL.
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ANTIQUITÉS 
BROCANTES 2019

Toute l’actu sur     www.facebook.com/BrocantesBesancon

&
M I C R O P O L I S  |  B E S A N Ç O N

BROCANTES MENSUELLES

- Le matin de 8h à 13h
- Entrée & parking gratuits
- 80 professionnels sur 3 000 m² couverts et chauffés

Programme sous réserve de modifications

13 janvier
10 février
14 avril 
12 mai
9 juin
14 juillet
13 octobre
10 novembre

2e DIMANCHE DU MOIS

BROCANTE DE PRINTEMPS
SAMEDI 9 & DIMANCHE 10 MARS

- De 9h à 18h - Entrée à 3 €
(Gratuit pour les - de 16 ans)
- 180 professionnels sur 9 000 m² chauffés

PUCES DE RENTRÉE
SAMEDI 7 & DIMANCHE 8 SEPTEMBRE

- De 9h à 18h - Entrée à 3 €
(Gratuit pour les - de 16 ans)
- 130 professionnels sur 8 000 m² chauffés

BROCANTE DE NOËL
SAMEDI 7 & DIMANCHE 8 DÉCEMBRE

- De 9h à 18h - Entrée à 3 €
(Gratuit pour les - de 16 ans)
- 200 professionnels sur 9 000 m² chauffés

SALON DES ANTIQUAIRES

- Une trentaine de marchands présents
Infos + sur www.salon-antiquaires-besancon.com

DU 8 AU 11 NOVEMBRE

UNE PRODUCTION

G
R

A
N

D
 B

E
S

A
N

Ç
O

N

▶ Lieu de partage pour des émotions collectives, la belle 
salle de l’auditorium (280 places) du Conservatoire 
à Rayonnement Régional du Grand Besançon (CRR) 
ouvre ses portes à tous les publics, en entrée libre. Sans 
concurrencer les lieux de diffusion de la culture, car ni 
théâtre ni salle de concerts, le CRR propose de nombreux 
spectacles de restitution  du travail de ses élèves. Sur place 
mais aussi hors les murs (Rodia, musées, communes de 

l’agglo), les musiciens, danseurs ou comédiens offrent ainsi 
de jolis moments artistiques. Pour connaître le programme 
complet, qui inclut aussi des conférences, des masterclass…, 
rendez-vous sur conservatoire.grandbesancon.fr/agenda/
Une édition papier est aussi disponible dans une soixantaine 
de points de vente à Besançon (papeteries, boutiques 
de musique, lieux culturels…) ainsi qu’à l’accueil du 
Conservatoire.

LA
SAISON 
CULTURELLE
DU CONSERVATOIRE 

◀  SANGÉ SHERPA, 
JEAN-LOUIS 
FOUSSERET 
ET DANIEL ARCUSET,
VICE-PRÉSIDENT 
DE LA FÉDÉRATION
FRANÇAISE 
D’ATHLÉTISME, 
APRÈS LA REMISE
DU LABEL 
UNI’VERT TRAIL.
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... ET MARCHÉS 
DE L’AGGLO

LES NOËLS...

Directement du producteur au consommateur  :
Pugey : tous les samedis de 8 h à 12 h 
Morre : 2e et 4e samedis du mois de 8 h à 12 h 
Gennes : 2e vendredi du mois de 17 h 30 à 22 h 
Les Auxons : tous les dimanches matin de 9 h à 12 h 
Thise : 1er samedi du mois de 8 h 30 à 12 h 
Roche-lez-Beaupré : 3e samedi du mois de 8 h 30 à 12 h 
Vaire : dernier vendredi du mois (Tuilerie) à partir de 17 h 30.
Téléchargez la brochure des producteurs locaux  sur grandbesancon.fr

Samedi 8 décembre 
Novillars 
de 14 h à 22 h

Samedi 15 décembre  
Avanne-Aveney 
Parvis de la mairie de 15 h à 21 h
Vaire 
Salle de convivialité de 15 h à 19 h

Dimanche 16 décembre 
Chalezeule 
Parade et arbre de Noël 
des enfants au centre 
du village à partir de 14 h

DE L’IDÉE AU PROJET 
▶ L’idée d’une reconversion dans l’agriculture vous trotte 
dans la tête, mais vous avez du mal à la développer ? 
La formation « De l’Idée au Projet, créer son activité 
agricole » –  organisée par le réseau InPACT 39 et 
l’AFOCG  2 et cofinancée par l’Agglo et Vivea – est faite 
pour vous. Preuve que le désir d’un retour à la terre 
séduit toujours plus, à l’occasion de la session en cours, 
les demandes d’inscription ont pour la première fois 
dépassé le nombre de places offertes. Qu’elle soit classique 
ou novatrice, toute idée de création d’activité agricole 
mérite d’être étudiée. Afin de donner à chacun les outils 
pour évaluer la faisabilité de son projet et, le cas échant, le 
mener à bien, « De l’Idée au Projet » mêle accompagnement 
personnel et formation théorique sur 17 jours (à raison 
de deux jours par semaine). Au programme, quatre 
modules : « Construire son projet », « Comprendre les 
différents aspects du métier d’agriculteur », « Connaître 
l’environnement professionnel agricole » et « Trouver 
une exploitation ». Plus d’infos sur la prochaine session 
(automne 2019) : Béatrice Sage au 03 81 43 61 49.

ACCOMPAGNÉ 
PAR L’AGGLO
Le Grand Besançon pilote le projet 
partenarial SAUGE qui vise notamment à 
favoriser l’installation de nouvelles activités 
agricoles sur son territoire, avec l’objectif 
de diversifier la production locale. Le projet 
intègre différents axes de travail : formations, 
création de la pépinière « Graines de 
Maraîchers », marchés de producteurs 
locaux, approvisionnements locaux de 
restaurants privés ou collectifs, etc. Et si 
vous cherchez à consommer local, l’Agglo 
publie un document qui recense tous les 
producteurs du cru !

65 STAGIAIRES !
L’Agglo participe à la formation depuis 2010. 
À compter de cette date, 65 stagiaires ont été 
accompagnés (chaque session en accueille jusqu’à 
12) et une vingtaine d’entre eux ont concrétisé leur 
idée. Ces projets couvrent de nombreux domaines 
agricoles ou connexes : viticulture, maraîchage, 
vaches allaitantes, aménagement paysager, brebis, 
production d’insectes pour l’alimentation animale, 
pension pour cheval, restaurant en circuits courts...
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▶ Initiée par l’association Julienne Javel, en partenariat avec 
les signataires du Contrat de ville du Grand Besançon, l’ac-
tion « Auto-réhabilitation accompagnée  » (ARA) a débuté, 
en octobre dernier, à Palente-Orchamps et Planoise. Le but ? 

Accompagner les habitants dans une démarche 
d’embellissement de leur habitat : dans le cadre 
d’ateliers pédagogiques collectifs, en les for-
mant à des gestes techniques simples ; dans le 
cadre de chantiers individuels pour intervenir 
dans le foyer des ménages, sous la houlette 
d’un animateur technique et avec l’aide d’ha-
bitants volontaires. Des sessions seront aussi 
consacrées aux questions de l’énergie, de l’eau 
et des déchets.
« En retour, les occupants des logements 
concernés s’engagent à intervenir chez d’autres 
familles, explique Laure Paveau, directrice de 
Julienne Javel. Au-delà de l’aspect technique, 
l’idée est de nouer des liens entre habitants. Les 
participants aux ateliers auront aussi accès à 
une « outilthèque » pour emprunter l’outillage 
nécessaire en vue de travaux. 
À noter que dans le cadre de nos missions, nous 
recherchons des bénévoles et proposons des 

missions en service civique. »
Les permanences ARA : 4B rue Chopin (mardi 15 h 30 – 18 h 30, 

vendredi 10 h – 12 h) et 8A avenue Ile-de-France (lundi 10 h – 12 h, 

jeudi 15 h 30 – 18 h 30). Renseignements au 06 07 32 49 76.

PALENTE
UN PÔLE 

DE VIE
▶ Encore un peu de patience et la troi-
sième tranche de travaux – la rénova-
tion du bâtiment Sud qui concentre 
des activités à dimension sociale ou en 
rapport avec la petite enfance – sera 
achevée en 2019.
En attendant les habitants avaient  
déjà pu s’approprier en 2016 une 
nouvelle salle polyvalente de 400 m² 
ainsi qu’une médiathèque de 410 m². 
D’un coût total de 5,8 millions d’eu-
ros, la restructuration du pôle des 

Tilleuls englobe également les locaux 
réhabilités de la Maison des Jeunes 
et de la Culture d’une superficie de 
1 048 m². Avant de couper le tradi-
tionnel ruban, Jean-Louis Fousseret, 

entouré par de nombreux élus ou 
responsables associatifs, a souligné  
combien la nouvelle structure consti-
tue pour les habitants un pôle de vie et 
de solidarité. 

PALENTE-ORCHAMPS / PLANOISE
RÉHABILITATION ACCOMPAGNÉE

MOMENT 
SYMBOLIQUE 
TOUJOURS TRÈS FORT : 
LE TRADITIONNEL COUPÉ 
DE RUBAN. ▶



 N
o
 4

2
1 d

éc
em

b
re

 2
0

18
 / 

ja
n

vi
er

 2
0

19

33

L’
É

C
H

O
 D

E
S

 Q
U

A
R

T
IE

R
S

▶ Avec le concours de la Ville et des commerçants 
locaux, l’association planoisienne Miroirs de femmes 
transforme l’avenue du Parc, les places Cassin  
et Europe en un Village du Monde les 6, 7 et 
8 décembre. Autour d’une dizaine de chalets, de 
chapiteaux et de la scène ouverte, l’événement 
culturel et convivial vise à rassembler un public 
de tous horizons. L’occasion de faire connaissance 
avec les cultures d’autres pays. Cette seconde 
édition panache son programme : conférence, expos, 
fabrication et vente d’objets, petite restauration aux 
saveurs d’ailleurs et autres ateliers découverte des 
écritures du monde. Les bénévoles de l’association 
vont en effet initier les élèves du quartier aux 
alphabets. Des collégiens de Diderot et des classes 
maternelles de l’école Cologne seront eux invités 
les 7 et 8 au théâtre Les 2 scènes pour des saynètes 
et des chants. Exceptionnellement, il sera possible 
de visiter les coulisses. Enfin, le samedi à 19 h, au 
centre Mandela un concert spectacle de clôture sera 
offert à tous.

PLANOISE
VILLAGE 
DU MONDE

PUBLIC & SOLIDAIRE

Crédit Municipal de Bordeaux, Établissement Public de crédit et d’aide sociale

Un crédit vous engage et doit être remboursé. Vérifiez vos 
capacités de remboursement avant de vous engager.

Le Crédit municipal met à votre disposition 
des offres variées et compétitives pour 
répondre à vos besoins de trésorerie.

Besoin d’argent pour réaliser 
un projet ou faire face à un imprévu ?

Pour tous vos projets de 1 000 € 
à 75 000 € sur 12 à 120 mois. 

LE PRÊT ET LE RACHAT

Obtenez un prêt immédiat contre le dépôt 
provisoire d’un objet de valeur dont vous 
restez propriétaire. 

LE PRÊT SUR GAGE

CRÉDIT MUNICIPAL
17, avenue Elisee Cusenier à Besançon
Du lundi au vendredi de 9 h à 13 h et de 
14 h à 17 h - www.ccmps.fr
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SE SOUVENIR 
ENCORE ET 
TOUJOURS
▶ Les anciennes cuisines de l’Hôpital Saint-Jacques 
accueillent du 21 janvier au 8 février prochains Anne 
Frank, une histoire d’aujourd’hui. Après avoir fait le 
tour des cinq continents, cette expo élaborée par la Mai-
son Anne Frank d’Amsterdam, fait étape à Besançon. 
Ouvertes au grand public (à partir de 10 ans), les visites 
accompagnées par des guides bénévoles sont libres et 
gratuites. Pour les groupes ou les scolaires, l’inscription 
est indispensable. Film, bibliographie, photos, outils pé-
dagogiques viendront compléter l’exposition. À travers 
la vie de l’adolescente juive allemande, racontée dans 
son journal intime, c’est toute l’histoire du nazisme, des 
persécutions antisémites, des camps d’extermination, 
l’horreur de la seconde Guerre mondiale que l’on tra-
verse avec elle. C’est aussi notre actualité que cette his-
toire vient interroger.
Ligue de l’enseignement du Doubs 03 81 25 06 36 – 

expoannefrank.laligue25@gmail.com 

▶ Une expo-vente 
d’art contemporain 
dans un… 
appartement privé ! 
Gilles Dreydemi
(photo ci-contre)
en rêvait depuis 
longtemps et il 
l’a fait. Depuis 
la mi-octobre et 
pour deux mois, 
Libre Circulation a 
envahi son domicile 
rebaptisé L’App’Art.

L’occasion pour le public d’approcher entre cour intérieure, véranda 
et étage une vingtaine d’œuvres signées par deux artistes confirmés, 
Martin Miguel et Pierre Ribà. Le premier travaille principalement le 
béton comme support surface et le second l’assemblage de cartons, 
bois, métal et cordes. Deux univers à découvrir qui poussent les 
visiteurs à s’interroger sur la pluralité des interprétations artistiques.
Gallery L’App’Art – 15 rue Ronchaux. Ouvert tous les jours sur rendez-vous entre 15 h

et 19 h. Tél. 06 78 01 76 69. Site : gallerylappart.com

LIBRE CIRCULATION
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▶ « Terre et feu, eau et air : on ne sait 
jamais à l’avance ce que le choc ther-
mique produira comme effet dans 
la cuisson raku ; chaque nuance et 
chaque coloris sont uniques », ex-

plique Sylvie Buatois, dont l’exposi-
tion de Noël débute le 21 décembre 
à la galerie de l’Ancienne Poste, pour 
la troisième année consécutive. La 
céramiste présente un univers doux 

et rond où les pièces exposées (de 20 à 
60 €) balaient un univers où le blanc 
craquelé côtoie toutes les teintes : 
des pastels aux rouge et jaune francs, 
du vert olive au gris en passant par 
toutes les nuances de bleus. À la belle 
série de boules décoratives, parfaites 
pour les tables de Noël, la collec-
tion de minis chouettes, hérissons, 
oiseaux, oursons et poulettes ravira 
tous les suffrages. « Je travaille beau-
coup les regards afin qu’ils expriment 
quelque chose », poursuit l’artiste. Et 
c’est pleinement réussi.
Galerie de l’Ancienne Poste - 98 Grande rue. 

Ouvert du 21 au 27 décembre, de 10 h à 19 h.

1895 minutes FESTIVAL DE
COURTS-MÉTRAGES

▶ Hommage aux frères Lumières 
qui inventèrent le cinématographe 
en 1895, le 1er festival de courts-
métrages créé par les étudiants 
du DUT  Info’Com de Besançon 
s’intitule 1895 minutes. Si une 
diffusion des œuvres primées est 
d’ores et déjà prévue le dimanche 
27 janvier après-midi – dans un 
lieu encore à déterminer –, les six 
étudiants à la tête du projet en 
résument l’objectif : « Il s’agira 
de réaliser un court-métrage de 
A à Z, dans le temps imparti de 
1895 minutes, soit pratiquement 
31 heures, à partir du 26 janvier. 
Un thème précis sera donné aux 
candidats, qui ont jusqu’au vendredi 
18 janvier pour s’inscrire ». Réalisé 
dans le cadre de leur 2e année 
d’études, ce projet cher à Alice, Alex, 
Rémi, Agathe, Muriel et Malena 
(photo ci-contre) récompensera 
originalité et rigueur de scénario… 
mais laisse la porte ouverte à 
l’imaginaire des apprentis cinéastes. 
https://www.facebook.com/

festival1895minutes

50 nuances
de Raku
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Nouveau musée, 
nouvelles expos
▶ Admirer, déambuler, s’étonner dans le tout nouveau mu-
sée des Beaux-Arts et d’Archéologie, c’est aussi l’occasion 
de découvrir deux expositions temporaires. Dessiner une 
Renaissance (jusqu’au 18 février), extrait du prestigieux cabi-
net d’arts graphiques du musée, permet de présenter pour la 
première fois une sélection des plus belles feuilles sur l’Italie 
du xve au début du xviie siècle. Un voyage d’un siècle dans la 
Renaissance de Bronzino à Carrache à travers la péninsule. De 
leur côté, les architectes Marnotte et Miquel sont à l’honneur 
de Maîtres carrés, jusqu’au 14 avril. Davantage réflexion sur 
les bâtiments, les conceptions et les particularismes du musée 
bisontin qu’exposition d’architecture, l’espace dédié se double 
d’une vision contemporaine à travers les œuvres du sculpteur 
Aurélien Imbert, artiste invité.

Aimez-
vous 
Brahms ?
▶ La série de concerts Trésors de Musique de 
Chambre proposée par l’Ensemble Cristofori est 
de retour avec l’hiver. Une expérience et une 
ambiance uniques à découvrir au cœur du beau 
salon de musique privé de l’Hôtel Alviset, rue 
Péclet. Trois rendez-vous sont donnés, toujours 
sur instruments d’époque, autour d’un des plus 
grands compositeurs romantiques : Brahms. Les 
11, 12 et 13 janvier, les 8, 9 et 10 février et les 
22, 23 et 24 mars mettront à l’honneur l’inté-
grale de sa musique symphonique à 4 mains mais 
aussi sonates, trios et danses hongroises. Autour  
d’Arthur Schoonderwoerd et Jérôme Granjon au 
piano, Luigi de Filippi et Maï Ngô au violon ou 
encore François Michel au violoncelle invitent à 
un voyage musical avec l’ensemble Cristofori.  La 
salle étant de petite jauge (60 personnes), il est 
prudent de réserver sa place bien en amont.
http://ensemblecristofori.fr/

Christoforo Casolani
Rome, 1582 ou 1587 – Rome 1629
Saint-Marc, vers 1602-1609
Pierre noire, sanguine, et rehauts de craie blanche
Legs Jean Gigoux, 1894
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GROUPE LES PATRIOTES

Il est grand temps d’agir
Si l’on peut se réjouir de l’ouverture du Musée d’Art et d’Ar-
chéologie rénové de Besançon, bijou au cœur de notre ville, 
aimant pour la fréquentation de notre région, on ne peut pas 
en dire autant sur la santé sociale des Bisontins. En effet, 

d’après le dernier rapport du CCAS, il ressort que la pauvreté persiste 
notamment chez les plus jeunes, quand elle n’empire pas. Il s’agit là 
d’un sujet éminemment important sur lequel il faut se pencher davan-
tage. D’importance vitale aussi : l’eau. Le climat et le manque de préci-
pitations sur notre région forcent à la réflexion. Il faut engager rapide-
ment des actions d’ensemble avec les autres entités. Aucun grand projet 
n’est envisagé à l’heure actuelle alors qu’on sait qu’entre projet et réa-
lisation, il se passe parfois des lustres. Il est donc grand temps d’agir…
Philippe MOUGIN Conseiller municipal Les Patriotes 
lespatriotes.groupe@besancon.fr

GROUPE MODEM

Noël à Besançon
Le marché de Noël au centre-ville ne présente pas que des 
aspects commerciaux.
C'est un lieu de rencontres et d'échanges conviviaux popu-
laires, un lieu magique pour les enfants.

Les fêtes de fin d'année devraient retrouver toute leur place à  
Besançon, car cet événement rayonne bien au-delà de Granvelle, 
comme nous l'avions souhaité, dans toute la boucle, sur la place de la 
Révolution et la Grande rue avec son village gourmand.
Avec son marché solidaire, depuis de nombreuses années, le Square 
Saint-Amour offre la découverte de l'artisanat du monde entier. 
La promenade Granvelle innove avec l'exposition Féerie glacée.
Du fait des cheminements des habitants du Grand Besançon, entre 
les différents lieux du Marché de Noël, les commerces du centre-ville  
bénéficient de fréquentations plus nombreuses.
Odile FAIVRE-PETITJEAN  Conseillère municipale 
Modem – 03 81 61 51 16 – modemgroupe@besancon.fr

GROUPE LES RÉPUBLICAINS
ET SOCIÉTÉ CIVILE

Hausse des impôts et taxes :  
il faut parler vrai
La colère de Français sur les prix des car-
burants amène à aborder la question de la 
fiscalité.

Emmanuel Macron et Bruno Le Maire l’ont répété :  « il 
n’y aura pas de nouvel impôt pendant ce quinquennat ». 
L’exécutif oublie les nombreuses nouvelles taxes qu’il a 
créées, soit de toutes pièces, soit en avalisant les choix 
de François Hollande : baisse de la prestation d’accueil 
du jeune enfant, baisse des APL, hausse des prix du ta-
bac, des carburants, du fioul et du gaz, suppression de la 
prime pour l’achat d’un vélo électrique, hausse du for-
fait hospitalier, taxe GEMAPI (inondation), taxe sur les 
ventes de logement par les offices HLM…
De même le Maire de Besançon s’est engagé à ne pas 
augmenter les impôts locaux. Ce qui n’a pas empêché 
le Président de la Communauté d’agglomération, le 
même Jean-Louis Fousseret, d’augmenter les impôts de 
l’agglomération : taxe d’habitation, foncier bâti, contri-
bution foncière des entreprises.
L’agglomération devra faire face, dans le cadre de la 
contractualisation avec l’Etat, aux pénalités de dépas-
sement de budget que le Préfet nous infligera et qui se 
chiffreront à 2 millions d’euros par an.
Pour le contribuable, tout cela produit le même effet : 
c’est de l’argent en moins dans le portefeuille.
Jacques GROSPERRIN Conseiller municipal  
Les Républicains et Société civile 
Sénateur du Doubs – 03 81 61 51 15 
les-republicains-societe-civile.groupe@besancon.fr

Pour la Boucle (et Battant), 
notre cœur de ville !
Le programme gouvernemental  
Action Cœur de Ville sera-t-il dé-
terminant pour Besançon ?

Son centre et ses commerçants souffrent. Le changement 
général des habitudes commerciales y participe, les tra-
vaux du tramway ont aussi laissé des traces durables, 
et la volonté politique de réduire l’accès en voiture par 
la diminution des voies et la tarification du stationne-
ment, joue un rôle majeur. C’est un choix assumé de la 
municipalité.
Et quand on apprend que les crédits d’État FISAC desti-
nés à l’impact des travaux n’ont pas totalement été utili-
sés et que la Ville va les rembourser, on peut se dire que 
le soutien à l’activité fragilisée n’a pas été total !
Pour l’instant, on lit surtout que le programme va per-
mettre la rénovation de la place du 8 septembre (en effet, 
urgent) et... des études.
Pourtant pas besoin d’études pour offrir des temps de 
gratuité de stationnement sur 1h/1h30, à financer en 
augmentant le séjour de longue durée comme nous 
l’avons souvent proposé, puisque le souci répété du 
Maire serait d’éviter de voir les places occupées dura-
blement par des voitures « tampons ».
Il faudra d’autres initiatives plus innovantes et ambi-
tieuses comme dans plusieurs autres villes. À suivre 
avec vigilance ! 
Joyeuses fêtes à tous.
Pascal BONNET et Christine WERTHE
Conseillers municipaux Les Républicains et Société civile
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GROUPE LE CENTRE 

Lutte contre les Violences faites 
aux femmes : l’affaire de tous !
Nous avons tous été touchés par le décès récent 
d’une bisontine assassinée par son mari et nous 
entendons chaque année les chiffres ahurissants 

et croissants du nombre de femmes mortes sous les coups de leur 
conjoint… 123 en 2016. 
La violence dont on parle ici n’est pas, comme le croient encore certains, 
une violence qui ne toucherait que des milieux défavorisés, ou alcooli-
sés ! ce n’est pas non plus une violence ponctuelle, ou occasionnelle… 
C’est une violence quotidienne, en milieu familial de tous niveaux, qui 
va détruire non seulement la femme mais aussi les enfants qui assistent 
à des scènes effrayantes !
Pourquoi sommes-nous tous concernés ? Parce que nous pouvons agir 
en dénonçant les conjoints violents et en soutenant les femmes qui ont 
subies de tels sévices, mais surtout en transmettant certaines valeurs à 
nos enfants et petits-enfants, valeurs très importantes pour notre mou-
vement politique : respect de l’autre, homme ou femme, et égalité abso-
lue de droits !
Philippe GONON et Catherine COMTE-DELEUZE Conseillers municipaux 
Le Centre – 03 81 87 82 87 – lecentregroupe@besancon.fr
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Biodiver-Cité
La Cité du XXe siècle doit être celle du bien vivre, 
celle du vivant où Nature et Société humaine sont 
dans un rapport adapté aux ressources, aux bénéfices 
que l’une peut prodiguer à l’autre. La Cité du XXIe, 

celle où les vies « naturelle », rurale et urbaine doivent être liées.
En octobre 2018, Besançon obtient la reconnaissance natio-
nale de ses politiques en faveur de la Biodiversité par l’évo-
lution de sa gestion des milieux dits naturels dans les fo-
rêts, pelouses, prairies, haies, arbres, pour les insectes et  
oiseaux… jusque dans les parcs y compris jusqu'au centre de la 
ville. Besançon a été nommée Capitale Nationale de la Biodiver-
sité. C’est le résultat d’une vision politique concernant la survie 
animale et végétale.
EELV agit depuis des décennies, sans avoir attendu que l’écolo-
gie devienne une urgence.
Merci à toutes les associations et initiatives individuelles ins-
crites dans la même trajectoire.
Et surtout, rien n’aurait pu se réaliser sans les agents de la Ville. 
Merci à chacun-e pour cette transformation importante de leur 
métier, de leurs pratiques.
Au vu de l’urgence pour le vivant, merci à toutes et tous qui 
agissent pour la Nature.
Anne VIGNOT Adjointe déléguée à la Transition énergétique, 
l’Environnement, le Développement durable et le Cadre de vie.
03 81 61 52 30 – les-verts.groupe@besancon.fr

Les articles publiés dans la présente rubrique le sont sous  
la responsabilité de leurs auteurs et n’engagent en rien  
la rédaction de Besançon Votre Ville.

Atteindre l’égalité dans les faits et le respect 
au quotidien !
Lors du Conseil municipal du 12 novembre 2018, 
je suis intervenue une nouvelle fois à propos de la 
Journée de lutte contre les violences faites aux femmes 

du 25 novembre (à partir de 1h54 min sur la vidéo disponible sur 
besancon.fr rubrique Mairie de Besançon / Conseil municipal) 
pour rappeler qu’il reste encore et toujours beaucoup de chemin 
à parcourir !
L’actualité de cette dernière année nous le rappelle doulou-
reusement. Au moins trois femmes sont mortes brutalement. 
S’agissait-il de suicides ? D’accidents ? De maladies incurables  ? 
Non. Il s’agissait de femmes, mortes comme beaucoup sous des 
coups portés par leur compagnon. Alexia, Adelissa, Razzia, des 
exemples d’autant plus insupportables quand la victime avait 
parlé, crié, prévenu. Des violences qu’on ne voit pas ou n’évoque 
pas toujours, dans la vie ou les journaux. Psychologiques (l’autre 
est réduite à un objet) ou économiques (l’autre est contrôlée par 
l’argent), elles peuvent aussi être invisibles. 
Il est donc fondamental d’informer, prévenir et d’éduquer, dès le 
plus jeune âge et nous soutenons celles et ceux qui se mobilisent 
autour de cet enjeu. Dans l’intimité des foyers, comme sur la 
place publique d’ailleurs, la violence n’est jamais une solution. 
Sachons le dire, le répéter. Sachons rappeler que le numéro 3919 
est à la disposition de toutes. 
La fin d’année approchant, nous ne pouvons que former le 
vœu que les consciences s’éclairent un peu et que notre société 
trouve le chemin du respect et de l’égalité dans les faits. Nicolas 
BODIN, Deuxième Maire-Adjoint et nouveau Président de notre 
Groupe, se joint à moi et à mes collègues Socialistes et Société 
civile pour vous souhaiter de bonnes fêtes de fin d’année.
Ilva SUGNY - Conseillère municipale déléguée au Droit  
des femmes – 03 81 61 50 34 – socialiste.groupe@besancon.fr

GROUPE SOCIALISTE
ET SOCIÉTÉ CIVILE RÉPUBLICAINE

GROUPE LA RÉPUBLIQUE EN MARCHE,
PROGRESSISTES ET SOCIÉTÉ CIVILE

Taxe d’habitation : une mesure de pouvoir 
d’achat importante pour de nombreux 
bisontins
Près de 80 % des Bisontins voient se concrétiser en 
ce moment la première étape de la suppression de 

la taxe d’habitation. Ainsi pour cette année le gain moyen par 
ménage est de plusieurs centaines d’euros.
Dès le mois de janvier 2019, la mensualisation permettra à ceux 
qui en feront la demande aux  services fiscaux de bénéficier de 
la seconde étape de 65 % (100 % en janvier 2020). 
Jamais un effort aussi important n’aura été fait en faveur du 
pouvoir d’achat de la « classe moyenne ». En effet, les foyers 
fiscaux les plus modestes bénéficiaient déjà d'un plafonnement 
et les personnes de plus de 60 ans ou invalides d'une exonération 
totale en fonction de leurs revenus. Seuls 17 % des Bisontins 
dépassants les seuils ne sont pas concernés, comme par exemple 
un couple gagnant plus de 3 980 euros nets par mois. 
Cette suppression de la taxe d’habitation bénéficiera aussi 
à la majorité des retraités éligibles qui seront le plus souvent 
et progressivement gagnants malgré la hausse de la CSG, en 
rappelant qu’elle est déductible du revenu imposable.
Les recettes de la Ville sont préservées par le fait même qu’il 
s’agit sur le plan technique d’un dégrèvement, ce qui lui garantit 
la compensation intégrale et dynamique par l’État.
Eric ALAUZET  Conseiller municipal délégué aux relations avec  
les institutions – Député de la 2e circonscription du Doubs
03 81 61 82 15 – lrem.groupe@besancon.fr

GROUPE COMMUNISTE

Des actes ignobles et inadmissibles
Les agressions à caractère homophobe se sont  
multipliées ces derniers mois et malheureusement, 
Besançon ne fait pas exception. Cet été plusieurs  
personnes ont été agressées au Parc Micaud en rai-

son de leur orientation sexuelle, dernièrement deux autres 
agressions du même type ont été commises dans notre Ville, en 
pleine journée. Ces actes ignobles sont inadmissibles.
Ainsi, nous, élus de l’intergroupe, proposons qu'un plan local de 
lutte contre l’homophobie et la transphobie soit adopté prochai-
nement par notre Ville.
Ce plan devra être élaboré avec l'ensemble des acteurs concer-
nés et s'accompagner du renforcement des moyens alloués aux 
associations de prévention et de lutte contre l'homophobie et 
les discriminations afin de multiplier les actions de prévention 
et d'éducation.
L’orientation sexuelle n’est pas un choix, et chacun doit pou-
voir vivre librement son orientation sexuelle et son amour sans 
être inquiété de quelque manière que ce soit. Ces actes sont à 
condamner de la même façon que toutes les agressions racistes, 
antisémites (qui ont augmenté de 75 % cette année) ainsi que 
toutes les violences faites aux femmes notamment dans le 
contexte du meurtre de l’une de nos concitoyennes.
Les communistes ont toujours combattu ces agressions à carac-
tère discriminatoire et continueront de le faire.
Clément DELBENDE Conseiller municipal délégué 
à l’animation sportive – communiste.groupe@besancon.fr
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Nouvel An
aux couleurs

de l’Orient

▶ Le sultan Shahriar, convaincu de l’infidélité des femmes, 
décide de faire exécuter chaque matin la femme qu’il aura 
épousée la veille. La fille du grand vizir, Shéhérazade, lui 
raconte chaque soir une histoire captivante sans jamais la 
terminer. Ce stratagème durera mille et une nuits, don-
nera naissance aux fameux contes et sera source d’inspira-
tion pour de nombreux compositeurs. C’est aussi le thème 
choisi cette année pour le très attendu concert du Nouvel 
An. Sous la direction de Jean-François Verdier, l’Orchestre 
Victor Hugo Franche-Comté s’attaquera tout d’abord à la 
Danse des sept voiles, la partie la plus connue de Salomé, 
l’opéra sulfureux de Richard Strauss. Viendra ensuite la 
Shéhérazade de Rimski-Korsakov, qui sut trouver les notes 
justes pour faire vibrer l’orchestre à la manière d’une 
danse orientale. Troisième extrait de la soirée, le concer-
to du pianiste turc Fazil Say, inspiré lui aussi des contes 
populaires d’origine persane. Mais ce 12 janvier, le violon 
remplacera l’héroïne, et la violoniste Geneviève Lauren-
ceau prendra la place de la jolie conteuse. Pour accompa-
gner cette soirée aux sonorités exotiques, la réalisatrice 
Claire Willemann s’associe à nouveau à l’Orchestre et aux 
concerts du Nouvel An. Elle présentera une vidéo inédite, 
projetée en direct sur écran géant pendant les deux repré-
sentations bisontines.
Les 1001 Nuits – samedi 12 janvier – Micropolis – 16 h et 20 h

32 PLACES À GAGNER  !
À l’occasion du concert du Nouvel An Les 1001 Nuits à 
Micropolis, samedi 12 janvier, BVV offre 16 entrées 
valables chacune pour 2 personnes et réparties 
ainsi : 8 pour la séance enfants de 16 h et 8 pour la 
séance grand public à 20 h. Merci de préciser la séance 
souhaitée :  enfants    grand public
Pour faire partie des invités, il suffit de renvoyer ce coupon 
à Besançon Votre Ville (2 rue Mégevand – 25034 Besançon 
Cedex) avant le mardi 18 décembre et d’être tiré au sort.

Nom …………………………………………………………………………

Prénom ……………………………………………………………………

Adresse ……………………………………………………………………

… … … … … … … … … … … … … … … … … … … … … … … … … … …

Tél. ……………………………………………………………………………

Courriel ……………………………………………………………………

 J’autorise la Ville de Besançon à m’envoyer (par courrier, SMS, cour-
riel) ses autres publications et des invitations pour toute manifestation 
organisée par ses soins.
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▶ La concurrence tardive de Flamanville n’y a rien changé. 
Longtemps seule en piste, l’Amicale Cycliste Bisontine a 
logiquement été retenue pour organiser les champion-
nats de France de cyclo-cross les 12 et 13 janvier 2019 à la 
Malcombe. « C’est la juste récompense d’un savoir-faire 
démontré ces dernières années à l’occasion de grands 
rendez-vous hexagonaux », se félicite Manu Jeannier.  
« Aujourd’hui, on peut s’appuyer sur un championnat 
de France (2016) et quatre manches de coupe de France 
(2009, 2012, 2014, 2017) pour préparer sereinement l’évé-
nement », enchaîne le responsable technique. Du côté 
du président Pascal Orlandi, même son de cloche : « La 
fidélité d’un public de connaisseurs, la mobilisation de 
nos 200 bénévoles, la qualité du parcours (voir encadré), 
on a là tous les ingrédients d’un week-end à ne pas man-
quer ». D’autant qu’il marquera la retraite de Francis 
Mourey, l’enfant du pays au palmarès exceptionnel. À 38 
ans, le désormais licencié du VC Valdahon Val de Vennes 
et membre du Team S1néo connect cycling  peut se flat-
ter d’une carrière pro (2004 - 2017) exceptionnelle avec, 
hors cyclo-cross, 1 Tour de France et 6 Tours d’Italie à 
son compteur. Ultra motivé par l’envie de finir en beauté 
sur un 10e titre national à la maison, le natif de Chazot 
s’affiche clairement en favori devant des rivaux comme 
Fabien Canal (Team Cross Safir Canova), le tenant du titre 
Steve Chainel (Team Chazal Canyon), Clément Venturini 
(AG2R) ou encore les prometteurs frères Dubau, Lucas et 
Joshua (Team Peltrax). À souligner également côté mascu-
lin, les ambitions du cadet de ACB, Romain Grégoire, qui 
se verrait bien couronné roi devant les siens. Enfin, chez 
les dames, la Bisontine d’origine Caroline Mani (ACB) et 
Marlène Petit (Team Cross Safir Canova) font figure de 
prétendantes avouées à la plus haute marche du podium. 
Reste à le prouver sur le terrain…

DIX DE 
DER POUR 
MOUREY ?

▲ NOUVEAU CHAMPION DE FRANCE, 
FRANCIS MOUREY, VÉRITABLE STATUE 
DE BOUE, NE CACHE PAS SON BONHEUR 
EN 2016 À LA MALCOMBE.

20 PLACES À GAGNER !
À l’occasion des championnats de France de cyclo-cross, 
BVV offre à ses lecteurs 10 entrées valables  
chacune pour 2 personnes le dimanche 13 
janvier 2019.
Pour faire partie des invités, il suffit de renvoyer ce 
coupon à Besançon Votre Ville (2 rue Mégevand - 
25034 Besançon Cedex) avant le jeudi 20 décembre et 
d’être tiré au sort.

Nom ............................................................................................................................................... 	

Prénom .....................................................................................................................................

Adresse ....................................................................................................................................

................................................................................................................................................................

Téléphone .............................................................................................................................

Courriel .....................................................................................................................................

r J’autorise la Ville de Besançon à m’envoyer (par courrier, 
SMS, e-mail) ses autres publications et des invitations pour 
toute manifestation organisée par ses soins.

500 coureurs attendus
Deux passages d’escaliers, 1 passage de planches, de nom-
breux dévers, 2 buttes, un peu de dénivelé, une arrivée 
plus technique : le circuit de 2,6 km aménagé par Manu 
Jeannier se veut plus sélectif que ses devanciers. Les ca-
dets, cadettes, juniors, espoirs, élite et féminines ne man-
queront pas d’apprécier le tracé qui, selon les conditions 
météos, pourra se révéler particulièrement consommateur 
d’énergie. Heureusement, un espace restauration-buvette 
et un village d’exposants offriront chaleur et réconfort aux 
500 participants attendus.
Samedi après-midi épreuves : cadettes, cadets et espoirs.
Dimanche épreuves : juniors Hommes, juniors Femmes, 
Élites Femmes, Élites Hommes.
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▶ Les 25, 26 et 27 janvier, Besançon sera la capitale 
de la lutte tricolore à l’occasion des championnats de 
France individuels élite. Plus de 250 représentants d’une 
centaine de clubs sont attendus sur les trois tapis du 
palais des sports Ghani Yalouz avec pour certains la tête 
déjà tournée vers les Championnats d’Europe (8-14 avril 
à Bucarest) et la seconde édition des Jeux européens (21 
au 30 juin à Minsk). En attendant, ce sont les podiums 
hexagonaux qui mobiliseront les énergies dans les trois 
types de lutte : libre, gréco-romaine et féminine. S’il a 
perdu de sa superbe après ses trois titres consécutifs 
(2015-2017) par équipes, le Cercle pugilistique bisontin ne 
manquera pas de candidats avoués à la plus haute marche 
du podium. On pense en particulier à Léo Tudezca (gréco 

67 kg), couronné l’an passé à Schiltigheim devant son 
partenaire de club Mehdi Messaoudi. Autres Bisontins 
ambitieux : Ilman Mukhtarov (libre 65 kg) s’il est remis 
de sa blessure à l’épaule, Stefan Clément (gréco 67 kg), 
déjà triplement titré, Rasul Altemirov (libre 74 kg), Carlos 
Thomas Cuello (gréco 71 kg), Gaëtan Colino (gréco 87 kg), 
Arthur Symonian (gréco 66 kg) ou encore Jordan Noblet 
(libre 97 kg). Côté dames, Nina Salahoui (50 kg), Marion 
Château (53 kg) et Maryse Rousselet (63 kg) rêvent elles-
aussi de consécration nationale devant leurs supporteurs. 
Une source de motivation supplémentaire dans laquelle 
ne manqueront pas de puiser généreusement les deux 
entraîneurs du CPB, Djelloul Drissi et Stéphane Lamy 
pour booster leurs troupes.

      

OUTDOOR : ÇA TOURNE !
                                                              ▶ Vidéaste amateur et/ou adepte de sports outdoor, le concours lancé  
                                                       par le Grand Besançon à compter du 1er octobre est fait pour vous. 
                                                     Le règlement est simple : valoriser vos pratiques (toujours prudentes) et              
                                                 l’environnement de vos pratiques à travers une vidéo de 30 secondes à 3 minutes.
                                           Aucune notion de performance sportive mais un projecteur placé sur l’esthétisme
                              du geste, l’esprit Outdoor et/ou l’écrin qui vous entoure.
                           Postez la ensuite sur le site grandes-heures-nature.fr et… croisez les doigts pour faire partie 
des deux lauréats récompensés chaque mois par des lots techniques d’une valeur de 80 euros jusqu’à 
l’apothéose finale (bon cadeau de 400 euros au gagnant) du 13 au 16 juin à Micropolis où plusieurs milliers 
de visiteurs sont attendus.

GAËTAN COLINO 
(À DROITE)  
VA RÉUSSIR À 
SE DÉGAGER 
AVANT DE 
S’IMPOSER CHEZ 
LES 87 KG. ▶ LA LUTTE FINALE
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▶ Après Fredikstad (Norvège) puis Lublin (Pologne) au 
2e et 3e tour de la coupe EHF, les protégées du binôme 
de coaches Raphaëlle Tervel et Sandrine Mariot-Delerce 
ont été versées dans la poule C de la phase de groupe en  
compagnie de Larvik (Norvège), Viborg (Danemark) et Krasno-
dar (Russie). 
Au total, six matches européens aller et retour attendent Chloé 
Bouquet (photo ci-contre) et ses copines entre le 5 janvier et 
le 9 février au cœur d’un calendrier de fou qui les verra dispu-
ter 13 rencontres au total. Autant dire que pendant le cham-
pionnat d’Europe des nations programmé du 29 novembre au 
16 décembre en France (sans la moindre Bisontine !), l’accent 
sera mis sur les entraînements individualisés. À peine connue 
la composition des quatre groupes qualificatifs pour les quarts 
de finale, la chasse aux infos était ouverte partout. Forces et fai-
blesses de l’adversaire décryptées à la vidéo, joueuses et entraî-
neurs emblématiques, complexité et longueur des déplacements, 
problèmes logistiques à régler…  : du boulot en perspective pour 
Grégory Tervel, le nouveau manager général de l’ESBF.

CAP AU NORD
POUR L’ESBF
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▶ Bonne nouvelle pour les gourmets : la récente ouverture 
d’un restaurant de qualité, Au Jardin d’Eden, tenu par Em-
manuelle Chalumeau, qui a appris le métier à l’Auberge du 
Père Florent, près de Colmar, avant d’ouvrir sa première af-
faire au marché couvert. « Notre cuisine traditionnelle est à 
la fois simple et bien faite, précise-t-elle. Avec tous les midis 
un plat du jour en fonction de l’envie du cuisinier ». En cui-
sine, le chef Euro-toque « consultant » Stéphane Turillon, 
propose des produits de saison et régionaux mais égale-
ment tête de veau, foie gras, ou silure, « le poulet rôti de la 
rivière » ! En salle, Sonia assure le service avec le sourire. 
À découvrir, 5 formules gourmandes et pas ruineuses, de 
12 à 22 €. Tout est délicieux, des entrées aux desserts. Belle 
carte des vins, large choix de bières et de cafés sans ou-
blier l’assiette découverte le dimanche. Réservez votre table  
(26 couverts + le comptoir) !	 A-H. DEMAZURE

Le Jardin d’Eden – 2, rue Goudimel. Ouverture : mardi, mercredi, jeudi  

de 8 h 30 à 17 h ; vendredi et samedi de 8 h 30 à 19 h ; dimanche de 8 h 30  

à 13 h. Contacts : 07 77 92 27 87 et aujardindeden25@gmail.com

Le traditionnel bien fait du Jardin d’Eden

MOTS CROISÉS Philippe Imbert

Horizontalement : 1. Chaussée de grande taille - Église bisontine dédiée 
à une femme en Sainte (abréviation) - 2. Chaussée de petite taille - 3. Une 
petite voie du centre comme la précédente - 4. Est-Sud-Nord - Méritent 
chacun un point - 5. Rue de Besançon - Est vraiment fort à Besançon -  
6. Anneaux mais pas alliances - Symbole de richesse - Reste donc étain - 
7. Aère un peu - Un milieu d’affaires à Besançon - Scandium - 8. Abîme - Cela 
est mieux - Donne de la fièvre - 9. A abrité, jadis à Besançon, un cirque et même 
les Beaux-Arts - Participe au pouvoir - 10. À Besançon, elle restait autrefois en 
très bons... thermes avec ses visiteurs ! - 11. Bande de japonais - Manganèse - 
Met fin à une vie de garçon - 12. Laisse le choix - Pour la norme - À Besançon, 
il va souvent à l’hôtel.
Verticalement : A. Son lieu de promenade est proche de ce qui est Doubs  - 
Réserve d’espèces pour la Citadelle - B. Erosions - Absorbé pour un liquide - 
C. Rue près de l’église de la Madeleine - Lettres d’eskimo - D. Dévêtue - Devant 
le père et le fils - Voyelles - E. Mousse au café - Os humains - F. Rebelle qui se dirige dans le mauvais sens - Un endroit à Besançon 
où l’on a les jetons ! - G. Exprimerai un mécontentement - Aluminium - H. Vieil aurochs - Cours supérieur - Mêla de bas en haut -  
I. Trois retirées de seize - Petit canot léger - J. Elles incitent à avoir l’eau à la bouche - Porteur de couronne - K. Sont du genre à rugir 
facilement à la Citadelle - Bleue quand elle est grande - L. Conduit d’écoulement - À Besançon, on y travaille avec soins - Terme  
de chimie.

A
1
2
3
4
5
6
7
8
9

10
11
12

B C D E F G H I J K L

Le filet mignon  
rôti au thym  
du Jardin d’Eden  
Recette pour 4 convives 

Faites revenir les filets mignons dans une poêle  
avec du beurre noisette. Ajoutez le thym et arrosez  
largement avec le beurre de cuisson. Faites cuire à 150° 
durant 10 minutes puis servez rosé. Pour l’émulsion au 
thym citronné, faire infuser 50 cl de lait, 25 g de beurre 

et 2 branches de thym citronné d’Israël. Ensuite,  
récupérez le jus de viande et l’allongez avec un peu 
d’eau. Ajoutez un bouillon cube, laissez réduire 
doucement avant nappage. Bon appétit !
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NUMÉROS D’URGENCE
SAMU� 03 81 21 40 00 ou 15

POLICE� 03 81 21 11 22 ou 17

POMPIERS� 18

GENDARMERIE� 03 81 81 32 23

URGENCE SANS ABRI� 115

URGENCES HOSPITALIÈRES

Pour solliciter une intervention médicale  

d’urgence� 15

ou en se rendant au CHU Jean Minjoz, 

Bd Fleming

URGENCES PERSONNES SOURDES

ET MALENTENDANTES� 114

SOS MÉDECINS� 0 826 88 24 24

SOS KINÉ� soskine.free.fr

MÉDECINS DU MONDE� 03 81 51 26 47

consultation gratuite

MÉDECINS DE GARDE FRANCHE-COMTÉ

� 39 66

MÉDECINS, DENTISTES ET PHARMACIENS 

DE SERVICE 

s’adresser à l’Hôtel de Police 

2 avenue de la Gare d’Eau� 03 81 21 11 22 

• Urgences pharmaceutiques� 32 37 

www.3237.fr

CENTRE DE VACCINATION � 03 81 87 80 90

CENTRE ANTI-POISON 

• Besançon SAMU� 15 

• Lyon� 04 72 11 69 11

TRANSFUSION SANGUINE� 03 81 61 56 15 

TRANSPORTS SANITAIRE D’URGENCE 

(ATSU)� 03 81 52 12 12

CENTRE ANTI-RABIQUE� 03 81 21 85 33

VÉTÉRINAIRES DE GARDE� 03 81 52 43 32

week-ends et jours fériés

SOS ALCOOL� 06 58 86 45 23 

CROIX D’OR DU DOUBS ALCOOL 

ASSISTANCE� 03 81 50 03 40

répondeur 24h/24

DROGUE INFOS SERVICE� 0 800 231 313 

SOLEA� 03 81 83 03 32

Centre de soins en addictologie 

CENTRE DE SOINS, D’ACCOMPAGNEMENT

ET DE PRÉVENTION� 03 81 81 03 57

EN ADDICTOLOGIE (CSAPA)

SIDA INFOS SERVICE� 0 800 840 800

MAISON DES SENIORS� 03 81 41 22 04

CENTRE NATIONAL  

D’ASSISTANCE ET DE PRÉVENTION  

DE LA RADICALISATION� 0 800 005 696

SOLIDARITÉ FEMMES / VI0LENCES 

CONJUGALES� 03 81 81 03 90 

ENFANCE MALTRAITÉE� 119

ENFANCE MALTRAITÉE ET ABUS SEXUELS 

� 03 81 21 81 43 - 03 81 21 81 44

ANTENNE ENFANCE ADO� 03 81 25 81 19

ALLÔ MALTRAITANCE PERSONNES ÂGÉES 

ET HANDICAPÉES� 39 77 ou 0 800 00 83 75

SERVICE D’ACCUEIL ET 

D’ACCOMPAGNEMENT SOCIAL�03 81 41 22 60 

SOS AMITIÉ� 03 81 52 17 17

LIGNE BLEUE 25� 03 81 25 82 58 

AIDE AUX VICTIMES D’INFRACTION 

03 81 83 03 19

LE DÉFENSEUR DES DROITS� 09 69 39 00 00

CENTRE D’INFORMATION SUR LES DROITS  

DES FEMMES ET DES FAMILLES (CIDFF)  

� 03 81 25 66 69

LA PORTE OUVERTE� 03 81 81 03 04

(solitude, mal-être, désarroi...)

L’AUTRE CERCLE� 06 89 02 17 43

(Lutte contre l’homophobie)

NUMÉROS UTILES
L’administration

• Accueil Mairie� 03 81 61 50 50

www.besancon.fr 

2 rue Mégevand - entrée B 

Du lundi au vendredi de 7 h à 19 h ;  

samedi de 8 h à 12 h.�

• Carte d’identité, passeport, élections,  

état-civil, cimetières... � 03 81 61 50 50 

2 rue Mégevand - entrée B

Du lundi au vendredi de 8 h 30 à 12 h 

et de 13 h 30 à 17 h 30, samedi de 8 h 30 à 12 h

• la Maison de Services au Public (MSAP) 

7 - 9 rue Picasso� 03 81 41 22 21

Horaires : lundi, mercredi, jeudi 

de 8 h 30 à 12 h 30 et de 13 h 30 à 17 h ;

Mardi de 9 h 30 à 12 h 30 et de 13 h 30 à 17 h ;

Vendredi de 8 h 30 à 17 h 30

CONCILIATEURS DE JUSTICE� 03 81 61 50 58

BESANCON INFO’CITÉ� 03 81 625 625

PROXIM’CITÉ� 0 800 25 30 00

PROXIM’SOCIAL� 0 805 01 25 30

CCAS� 03 81 41 21 21

COMMUNAUTÉ D’AGGLOMÉRATION 

DU GRAND BESANÇON� 03 81 87 88 89 

CONSEIL DÉPARTEMENTAL� 03 81 25 81 25

HÔTEL DE RÉGION� 03 81 61 61 61 

PRÉFECTURE� 03 81 25 10 00 

ALLO SERVICE PUBLIC� 39 39 

TOURISME ET CONGRÈS � 03 81 80 92 55

MÉTÉO� 0 899 701 920

HORLOGE PARLANTE � 36 99

Les transports

SNCF gares Viotte et Les Auxons� 36 35

GINKO� 0 825 00 22 44

TAXIS BISONTINS

• taxis – auto-radio � 03 81 88 80 80 

PARKINGS CENTRE-VILLE SAGS

� 03 81 82 22 22 

Les dépannages

EAU (Mairie) (en journée)� 03 81 61 59 60

� ou 03 81 61 50 50

(en dehors des heures ouvrables pour  

intervention d’urgence sur installation située 

avant le compteur général)

GDF�  (24h/24) 0 810 433 125

ENEDIS (ex-ERDF)� (24h/24) 09 72 67 50 25

Les déchetteries du Sybert

MARCHAUX� 03 81 62 56 49

PIREY� 03 81 88 74 08

TILLEROYES� 03 81 41 33 44
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Pour répondre
à vos questions
du quotidien :
logement, santé,
loisirs, famille,
sports, enfance,
environnement,
vie quotidienne
et pratique...

Par téléphone

  	03 81 625 625
  	Du lundi au vendredi de 8h à 12h30
	 et de 13h30 à 18h

Par internet
	 infocite.besancon.fr

Accueil du public
	 Mairie de Besançon
	 2 rue Mégevand - Entrée B
	 Du lundi au vendredi de 8h30 à 12h
	 et de 13h30 à 17h
	 Samedi matin de 8h30 à 12h

SOLUTIONS  MOTS CROISÉS

Horizontalement : 1. GRANDE RUE - N.D. (église Notre 
Dame) - 2. RUE PARIS - 3. RUE EMILE ZOLA - 4. E.S.N. - III - 
5. DUET (rue) - GRIFFON (fort Griffon) - 6. ERSES - AU - SN - 
7. AE - LA CITY - SC - 8. USE - CA - OR - 9. KURSAAL - PU - 
10. MOUILLERE (la) - 11. OBI - MN - OUI - 12. OU - ISO - 
MAIRE (hôtel de Ville).
Verticalement : A. GARE D’EAU (promenade de la) -  
ZOO (espèces animales) - B. USURES - BU - C. ARENES  
(rue d’) - EKIM - D. NUE - TEL - UO - E. DEMI - SACRUMS -  
F. EPI - CASINO - G. RALERAI - AL - H. URE - I.U.T. - ALEM  
(Mêla) - I. EIZ - YOLE - J. SOIFS - ROI - K. LIONS - PEUR -  
L. DRAIN - C.H.U. - IE.






